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personnes ont assisté, depuis
le début du Ramadhan, aux
pièces données au Théâtre
régional de Batna (TRB), a
indiqué mercredi le service
animation et programmation
de cette institution culturelle.

66..000000 883377 665500..000000 
projets ont été financés au
cours des sept premiers 
mois de l'année 2012 dans la
wilaya de Relizane, au titre
du dispositif de l’Agence 
nationale de soutien à
l'emploi de jeunes.

personnes ont été déplacées ou 
sévèrement affectées dans deux
Etats soudanais en proie à une
rébellion armée, a indiqué mer-
credi un responsable de l'Onu,
tout en espérant qu'un accord
récemment signé pourra y facili-
ter l'accès humanitaire.
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« Le FLN veut assurer à sa jeunesse une formation politique correcte à
même de renforcer ses potentialités scientifiques et intellectuelles en
prévision des responsabilités qu'elle aura à assumer à l'avenir. Ces
ateliers de formation initiés par le parti au profit des jeunes et des
étudiants du parti leur permettra d'assumer à l'avenir les missions qu'ils
auront dans la gestion des affaires du pays. Je tiens à mettre en garde
les jeunes contre la précipitation en leur disant que leur avenir ne sera
construit que grâce à leur sacrifice et leur lutte. »

Abdelaziz Belkhadem :

Des feux toujours actifs
après 3 jours à Tissemsilt 

Des chants spirituels
d’Algérie, dont le madih
(louanges à Dieu et au
prophète de l’Islam) et l’ahalil,
chants folkloriques typiques à
la région de Timimoun,
rythmeront jeudi prochain la
"Nuit du Ramadhan", une
émission diffusée depuis 1991
par France2 à l’occasion du
Ramadhan,  indique la chaîne
publique française. 
A la faveur d’un tournage
d’une semaine, les caméras
de France2 ont 
pu pénétrer les dédales de La
Casbah algéroise et
rencontrer des jeunes de la 
troupe de musique arabo-
andalouse El-Kordoba, qui
excelle dans le genre madih 

Les lumières sont, par la suite,
braquées sur l’oasis rouge
Timimoun, où l’ahalil, une fête
d'origine zénète célébrant la
naissance du prophète de 
l'Islam, marque l’attachement
de la population à la tradition. 
En plus du volet consacré à
l’Algérie, le documentaire

"Chants d’Islam" 
invite, sur une durée de 74
minutes, à un voyage
initiatique et envoûtant à 
la découverte des traditions et
des expressions artistiques de
la spiritualité en Islam. "Pour
cette édition, nous avions
voulu aller au-delà du côté

festif et convivial qui marque
le mois du ramadhan, en
scrutant dans les profondeurs
de l’islam et en mettant en
relief la face cachée de
l’iceberg, à savoir son volet
spirituel, à travers notamment
le chant sacré", a indiqué le
producteur à l’APS. 
Pour Djelloul Beghoura, il
s’agissait de montrer "sans
polémique aucune" une autre
image de l’Islam, une religion
qui, selon lui, est "prise en
otage par l’actualité et les
vicissitudes de la vie."

Les efforts continuent pour la troisième
journée consécutive à Tissemsilt pour cir-
conscrire les feux qui se sont déclarés
dans les forêts de la wilaya, notamment
la forêt "Aïn Eddib" dans la commune de
Lardjem et la forêt "El Gouara" (Boukaid),
a-t-on indiqué samedi à la Conservation
des forêts. 
Les efforts des services de la Protection
civile se poursuivent en coopération 
avec les agents des forêts, a indiqué la
même source notant que les fortes cha-
leurs et le vent compliquent la situation. 

Les superficies endommagées par les
feux n'ont pas encore été identifiés en
raison de la propagation des feux dans
les deux régions forestières, a toutefois 
ajouté la même source, soulignant que
les flammes ont détruit des vergers et des
exploitations agricoles privées à proximi-
té de la forêt Aïn Eddib. 
Afin de maîtriser ces feux et réduire leur
progression aux frontières de la wilaya
voisine de Relizane, il a été fait appel à
l’apport de la colonne mobile des wilayas
d'Ain Defla et Chlef, a-t-on appris auprès

des services de la Protection civile. 
Les agents de la Protection civile et ceux
des forêts ont pu venir à bout, vendredi,
des feux à Sidi Berradjaa, dans la com-
mune de Youssoufia (daïra de Theniet El
Had). 
Les incendies enregistrés au cours des
trois derniers jours sont causés notam-
ment par une élévation significative de la
température dans plusieurs régions de la
wilaya de Tissemssilt, qui a atteint ven-
dredi les 45 degrés.

Sonatrach a organisé, samedi au siège 
de sa direction des affaires sociales à
Alger, une opération de circoncision 
au profit de 271 enfants des travailleurs
de l'entreprise parmi les 630 enfants 
concernés par cette opération à travers
tout le territoire national. 
Cette opération a été présidée par
le P-dg de Sonatrach, Abdelhamid 
Zerguine qui a visité les différents ser-
vices de la clinique dotée des moyens 
matériels et humains nécessaires au
bon déroulement de cette opération. 
L'opération a concerné toutes les
régions du pays où se trouvent les 
travailleurs de Sonatrach, a affirmé le
directeur des affaires sociales,  
Mohammed Hassairi précisant que l'or-
ganisation de cette opération s'est faite
sur la base de la liste établie par le syn-
dicat et des demandes soumises par
certaines associations. 
La direction des affaires sociales a

déployé tous les moyens nécessaires 
pour assurer le succès de cette opéra-
tion, a-t-il ajouté. 
Outre les 271 enfants à Alger, cette opé-
ration a touché 135 enfants à Arzew,
100 à Skikda, 77 à Biskra, 18 à Hassi
R'mel, 18 à Béjaïa et deux enfants 
à In Amenas. 

Concernant les chirurgiens ayant pro-
cédé à la circoncision de ces enfants, 
M. Hassairi a précisé que Sonatrach
avait fait appel à des chirurgiens com-
pétents du secteur public après aval du
ministère de la santé, de la population
et de la réforme hospitalière. 

La BA de Sonatrach

Des chants spirituels algériens sur France2 
Des chars 
d'assaut débarquent
sur... une plage 
Avec leurs chars et leurs gros tanks, ces
hommes pensaient-ils produire le rema-
ke du débarquement de Normandie?
C'est en tout cas la question que ces pla-
gistes ont dû dernièrement se poser en
voyant cette armada débarquer en trom-
be sur leur lieu de vacances.
En Russie, lorsque l'on décide de s'ac-
corder une journée à la plage, voilà sur
quel genre d'évènements on peut tom-
ber : le débarquement d'une véritable
armada de chars filant en trombe sur le
sable afin de procéder très certainement
à un exercice militaire. Alors que ces pla-
gistes prenaient tranquillement le soleil
au bord de la mer Baltique, une armée
de chars d'assaut a ainsi défilé au bord
de l'eau. En n'omettant pas au passage
de soulever une véritable tempête de
sable qui a dû faire grincer des dents
plus d'un plagiste.
Mais alors à quoi donc était due cette
subite démonstration de force de la part
des autorités russes ? Était-ce un exerci-
ce habituel pour cette fraction de l'armée
ou une petite démonstration de force ?
Si la réponse ne s'est pour le moment
pas fait connaitre, cette petite offensive
militaire au bord de la mer a certaine-
ment dû surprendre plus d'un vacancier
qui ce jour-là se trouvait plutôt occupé à
bronzer.

Quand des plantes 
poussent dans les billets
de banque

Entre les origamis et le papier découpé,
découvrez aujourd'hui une manière tout
à fait originale de transformer des billets
de banque... en jardin fleuri.
Sollicitée dernièrement par le New York
Times pour venir illustrer un de ses
articles traitant de green economy, l'ar-
tiste new-yorkaise Yuken Teruya a eu
l'idée de créer récemment ces beaux
ouvrages graphiques. Des œuvres oscil-
lant entre la sculpture et l'art du papier
découpé et consistant pour la plasticien-
ne à découper soigneusement des billets
de banque. Les découper oui, mais pas
pour en faire pour autant des confettis.
Yuken Teruya, dans ces remarquables
créations de papier, a plutôt envisagé de
mettre son talent au profit de mini-sculp-
tures de papier où l'on pouvait voir
pousser de la végétation... sur des billets
de 1 dollar!
Donnant ainsi vie à toutes sortes de
végétaux à l'aide de billets de banque,
l'artiste à travers son travail, illustrait la
question suivante posée par le New York
Times : "Peut-on faire des coupes dras-
tiques dans les émissions de gaz sans
perturber l'économie ?" Un vaste sujet
politique, économique et environnemen-
tal, superbement illustré ici par le travail
sensible et délicat de Yuken Teruya.
Alors, environnement et protection de la
nature font-ils bon ménage? La question
est posée...

                                        



PAR SADEK BELHOCINE

Des incendies d’origines indéterminées
ont ravagé 809 arbres fruitiers, 296
hectares de pin d’Alep et de brous-
saille, dans les localités d’El-Marsa,

Zeboudja, Talassa, Sidi-Abderrahmane
(Chlef), Irdjen, Larbaa-Nath-Iraten, Tigzirt,
Azzefoun, Azzazga, Aïn El-Hammam, Draa-
El-Mizan, Ouadhia, Tizi-Ouzou , Draa-Ben-
Khedda (Tizi-Ouzou), Sfisef (Sidi-Bel-
Abbes), Chellata (Bejaia), Oued-El-Aneb,
Seraïdi, Treat (Annaba), M'Sara (Khenchela),
M'Daourouch, Mechroha et Ouled-Moumen
(Souk-Ahras), indiquait hier un communiqué
de la Gendarmerie nationale. Le texte précise
que l’intervention des éléments de la
Protection Civile pour circonscrire les foy-
ers d'incendie dans les communes d'El-
Marsa, Zeboudja, Talassa, Sidi-
Abderrahmane (Chlef), Treat (Annaba) et
M'Sara (Khenchela), est en cours.  Le feu rav-
age nos forêts sur le territoire national. Des
centaines d’hectares du patrimoine forestiers
partent en fumée. Plusieurs wilayas du pays,
sont particulièrement touchées. Celles de
Tipaza, Souk Ahras, Tizi-Ouzou, Bouira et
Médéa, vivent ces derniers jours au rythme
d’une canicule continue favorisant ainsi les
départs de feux de forêts. Des centaines de
foyers ont été recensés à travers le pays
durant cette période caniculaire.  Est-ce les
effets d’une météo capricieuse ou l’œuvre des
pyromanes qui sont à l’origine de ces départs
de feu ? La question est posée. Toujours est-il
que les services de la Gendarmerie nationale
ont déclenché des enquêtes pour voir de plus
près l’origine de ces incendies de forêts  qui
mettent à rude épreuve les citoyens, les serv-
ices de sécurité, la Protection civile, nonob-
stant les immenses dégâts causés à la faune et
la flore des massifs forestiers. La canicule
persiste, elle est là, pour au moins jusqu’au
début du week-end prochain. Il faudra s’atten-
dre à d’autres départs de feux, les conditions
météorologiques qui favorisent les débuts
d’incendies sont réunies durant cette période.
Par rapport à l’année dernière à cette même
période, l’on enregistre une forte hausse du
nombre d’incendies à travers le pays.
Hormis l’extrême sud du territoire national,
c’est presque l’ensemble du nord de l’Algérie
qui est la proie des flammes qui ne laissent
que désolation et paysage  apocalyptique,
dénudé et cendré.  La saison estivale tire à sa
fin.

Juin, juillet et août, mois

caniculaires
Les mois de juin, juillet et août, sont à mar-
quer d’une pierre noire et comme étant la pire
année connue par l’Algérie tant sur le nom-
bre d’incendies que sur les dégâts qu’ils ont
engendrés aux massifs forestiers du pays,
aux maquis et aux cultures, des dégâts causés
par les feux, connue pour la multiplication du
nombre d’incendies qui ravagent les forêts,
les maquis et les cultures. Durant les deux
premiers mois de cette saison, soit du 1er juin
au 30 juillet, l’Algérie a enregistré près de
1.500 incendies à l’échelle nationale, ayant
ravagés pas moins de 76.558 ha, selon les
chiffres donnés à l’APS par le responsable de
la communication de la protection civile, le
commandant Farouk Achour. Selon lui, il
s’agit de 6.247 ha de forêts, 1.727 ha de
maquis, 4.248 ha de cultures céréalières et
3.360 ha de palmeraies qui sont partis en
fumée durant ces deux mois, précisant que
64.000 ha touchés, concernent les arbres
fruitiers.

Sidi bel-Abbès en tête du triste 
palmares

En termes de superficie ravagée par les

flammes, la wilaya de Sidi Bel-Abbès arrive
en tête avec pas moins de 1.765 ha, alors que
celle de Tizi-Ouzou vient en seconde posi-
tion avec 411,5 ha de différentes végétations
ravagés par pas moins de 83 incendies. La
troisième position est occupée par la wilaya
de Médéa où 325 ha ont été consumés par les
flammes des 33 incendies qui y ont été enreg-
istrés, alors que Béjaïa a connu 27 feux de
forêts ayant ravagé 334 ha, toujours selon la
même source qui n’a pas omis de signaler la
perte de près de 1.300 palmiers dans la
wilaya de Biskra et 800 autres dans celle de
Bechar. Du 30 juillet aux 10 premiers jours du
mois d’août, des centaines de foyers ont été
recensés à travers le pays. Ils se sont, essen-
tiellement, déclarés à Tipaza dans les massifs
forestiers de Gouraya, Cherchell et Sidi
Amar. Des centaines d’ hectares ont été
également ravagés à Bouira ainsi que des
plantations fruitières et des cultures céréal-
ières. La région de Tikjda a été aussi partic-
ulièrement touchée entre le 2 et le 4 août
courant avec 4.000 ha de forêts ravagés par
les feux. Le plus grand incendie a été observé
à Bousserdoune à Tikjda. Alors que durant la
période du 29 juillet au 4 août 2012, pas
moins de 149 feux ont été enregistrés cau-
sant la destruction de près de 200 ha dont
2.300 oliviers. La wilaya de Tissemsilt
enregistre, depuis jeudi dernier, une série de
feux ayant détruit 176 ha de forêts, a-t-on
relevé dans un premier bilan de la
Conservation des forêts. La même source a
indiqué à l'APS que le plus grand bilan de ces
dégâts a été enregistré dans les forêts de
Bousalah et Souk El Had dans la région de
Bab El Bekouche avec 107 ha d'espèces
forestières tels que le pin d’alep, le chêne et
des arbres fruitiers, suivis de la forêt
"Bensoumer" dans la commune de Youssoufia
(60 ha).  Les flammes ont ravagé six hectares
de la forêt "Ain Lellou" (Lazharia), un hectare
à Sidi Bentamra (Tissemsilt) et deux hectares
à Ouled Ayad (Theniet El Had). Trois (3) foy-
ers d’incendies se sont déclarés dimanche en
milieu de journée dans la région de Seraïdi
nécessitant la mise en place d’importants
moyens humains et matériels notamment la
colonne mobile de la Protection civile, a-t-
on appris auprès de cette Institution.  Deux
(2) parmi ces trois foyers, situés aux lieux-
dits Bounouara et Benathmane, ont pu être
maîtrisés par les éléments de la Protection
civile, aidés par des agents forestiers, alors
que le feu continue à faire rage dans la zone de

Boudaroua. Il s’agit du sinistre le plus impor-
tant, ce qui a requis le déploiement de
moyens supplémentaires, selon la même
source qui n’était pas encore en mesure de
préciser, dimanche en début d’après-midi, les
superficies affectées. Une superficie
forestière estimée à 62 ha a été ravagée par

deux incendies qui se sont déclarés mardi à
Terny et El Ourit (Tlemcen. La plus grande
partie ravagée par ces feux a touché la forêt,
les maquis et la broussaille de la commune de
Terny sur une superficie de 60 hectares, a-t-
on estimé. A El Ourit (commune de Ain
Fezza), deux hectares de vergers ont été détru-
its par les feux, a-t-on indiqué de même
source qui a signalé, par ailleurs, qu’un autre
incendie s’est déclaré mercredi matin dans la
région de Beni Snouss. Dans beaucoup de
cas, les interventions des brigades de pom-
piers et des services forestiers ont seulement
permis de circonscrire les feux et de limiter
les dégâts en raison d’un manque criant de
moyens d’intervention. Une situation
insoutenable pour les soldats du feu qui vien-
nent d’enregistrer un décès dans leurs rangs.
En effet un sapeur-pompier et un agent
forestier sont morts  récemment  en luttant
contre un incendie de forêt à Souk Ahras . Les
deux hommes sont morts brûlés après avoir
été cernés par les flammes et un second
sapeur-pompier a été gravement brûlé. Les
citoyens s’interrogent à juste titre sur la
simultanéité de ces départs de feux et s’indig-
nent du  manque de moyens des services de la
Protection civile qui aggrave la situation. A
quand la dotation en moyens conséquents  à
la Protection civile en moyens modernes de
lutte contre les incendies ? L’avenir  s’an-
nonce sombre. Il faut se préparer dès à
présent.  Le changement climatique qui fait
ravage en d’autres contrées est imprévisible.
Il peut nous toucher demain. S .  B .
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Bombardiers contre Canadairs
PAR SORAYA HAKIM 

D epuis la mi-juillet les
températures sont loin d’être
clémentes. Le mercure ne
descend pas en dessous des

35% à l’ombre. Comme s’il ne suffisait pas
de subir la canicule, les feux de forêts
ajoutent un peu plus au calvaire
qu’endurent les citoyens, précisément
ceux des Aurès qui est une région très
boisée. Mais au demeurant ce sont pas
mal de régions
d’Algérie qui
sont touchées
par les incendies
dus en partie à
cette forte
canicule qui
sévit mais aussi
aux pyromanes
qui provoquent
des sources de
c h a l e u r
insupportable.
Les soldats du
feu sont sur tous les fronts et s’activent à
limiter les dégâts. Mais combien
d’hectares de forêts sont-ils partis en
fumée ? Jusqu’à la mi-juillet pas moins
de 6.000 hectares ont été ravagés par les
flammes. Des incendies que les services
de la Protection civile attribuent tout de
go à la chaleur exceptionnelle qui sévit
sur le pays, tout en reconnaissant que le
plus souvent ils sont d’origine criminelle.
Vingt à vingt-cinq départs de feu sont
enregistrés quotidiennement. Le constat

est alarmant mais quels sont les moyens
susceptibles de lutter efficacement
contre ces incendies. La création de
groupes de sensibilisation sur
l’importance des forêts et la lutte contre
les sinistres trouveront-ils écho quand on
sait que chez nous toute campagne de
sensibilisation, que ce soit sur les
dangers des accidents de la route ou
autre, fait l’effet d’un coup d’épée dans

l’eau. Les
Canadairs sont
de par le monde
un moyen
prouvé et
efficace pour
lutter contre les
sinistres. Les
a u t o r i t é s
c o n c e r n é e s
estiment que ce
moyen n’est pas
rentable sous
prétexte que

notre pays ne recèle pas de grands
espaces forestiers. On préfère les
b o m b a r d i e r s .
Quel gâchis ! Quand bien même l’Algérie
ne possède que quelques milliers
d’hectares naturels, ils se doivent d’être
protégés par tous les moyens et de
surcroît par des Canadairs même si ces
derniers seront sous-utilisés. Les
campagnes de reboisement ne sont plus
d’actualité… depuis le barrage vert lancé
en 1974 qui fait toujours  triste mine. S. H.

◊La création de groupes de
sensibilisation sur l’importance
des forêts et la lutte contre les

sinistres trouveront-ils écho
quand on sait que chez nous toute
campagne de sensibilisation fait

l’effet d’un coup d’épée dans
l’eau.

«

»

EN TROIS MOIS, DES CENTAINES D’INCENDIES, DES DÉGÂTS CONSIDÉRABLES SUR LA FAUNE ET LA FLORE

SOS : les forêts, les maquis 
et les cultures brûlent

S O U S  L A  P L U M E

Nos forêts brûlent. Des nouvelles alarmantes proviennent de différents points du territoire national. Des départs de feux sont
signalés presque quotidiennement. Les dégâts sont considérables. Et la situation n’est pas prête de s’améliorer avec la

persistance de la canicule. 



PAR INES AMROUDE 

Les brigades de contrôle et de la répres-
sion des fraudes du ministère du
Commerce ont effectué durant les 20

premiers jours du mois de Ramadhan plus
de 101.447 interventions à travers le terri-
toire national, donnant lieu à la fermeture
de 1.483 locaux commerciaux, a-t-on
appris mardi auprès du ministère. 

Le nombre d'infractions constatées du 20
juillet au 8 août courant, s'est élevé à
23.718, alors que le nombre des procès-
verbaux de poursuite judiciaire était de
22.856, indique un bilan établi par la
Direction du contrôle économique et de la
répression des fraudes. 
La même source a précisé que la valeur
desmarchandises saisies par ces brigades, a
atteint 22,7 millions de dinars, en hausse
de 105,2% par rapport à la même période
de l'année dernière (11,07 millions DA).
La valeur des transactions commerciales
sans facturation a, quant à elle, dépassé
965 millions DA.Pour ce qui est du con-
trôle de la qualité desmarchandises, il a été
enregistré 49.324 interventions qui ont
permis aux agents de contrôle relevant des
48 wilayas du pays de constater 10.258
infractions, l'établissement de près de
10.000 procès verbaux de poursuite judici-

aire et la fermeture de 522 locaux commer-
ciaux, ajoute-t-on. Ces opérations ont
donné lieu également, selon le bilan du
ministère, à la saisie de plus de 86 tonnes
de marchandises impropres à la consom-
mation ou non conformes à la réglementa-
tion en vigueur d'une valeur de 20,8 mil-
lions DA. 
Sur le nombre total des infractions rela-
tives à la qualité des produits constatées
durant les 20 premiers jours de Ramadhan,
45% étaient liées à l'absence 
de l'hygiène, soit 4.704 infractions, suiv-
ies par la vente de produits impropres à la
consommation avec 956 infractions, soit
9%. Quant au défaut d'étiquetage, l'absence
de l'autocontrôle au niveau des unités de
production et l'opposition aux agents de
contrôle, représentent 21% du nombre
global des infractions à la qualité des pro-
duits, selon les données du ministère. 

S'agissant du contrôle des pratiques com-
merciales, 13.460 infractions ont été
enregistrées et 12.861 procès verbaux de
poursuite judiciaire ont été établis ainsi
que la fermeture de 961 locaux selon le
bilan, qui fait état de la saisie de quantités
de marchandises évaluées à 1,8 million
DA. Les contraventions ayant trait au
défaut d'affichage des prix ont représenté à
elles seules 63,1% des infractions aux
règles des pratiques commerciales avec 
8.495 infractions, suivies par le défaut de
facturation avec 1.302 infractions soit
9,6%. Le reste des infractions relève de
l'exercice d'activité commerciale sans reg-
istre de commerce et l'application de prix
illégaux et l'exercice d'une activité autre
que celle mentionnée au registre du com-
merce, a-t-on ajouté de même source. 

I .  A .  

La Gendarmerie nationale
vient de mettre en place un
plan sécuritaire spécial pour
les convoyeurs de fonds. Ces
derniers qui travaillent sous le
nom de plusieurs sociétés
privées et publiques seront,
désormais, accompagnés par
des unités de la Section de
sécurité et d’intervention
(SSI). 
PAR LOTFI HADJI 

D es SSI qui sont déjà mobilisées, sur
le terrain, afin de porter une aide et
une meilleure protection et sécurité

aux transporteurs de fonds publics et pri-
vés. Des convoyeurs de fonds qui peuvent
être la proie d’attaques armées, surtout à la
veille de l’Aïd El-Fitr. Une période propi-
ce pour les terroristes, mais aussi pour les
bandes de malfaiteurs qui, de plus en plus,
ciblent les blindés bourrés de centaines de
milliards de centimes. D’ailleurs, ce qui
s’est passé il y a trois mois à Dély
Ibrahim et un peu plus tard à Draria sont
des signes forts de l’ampleur des risques
qui peuvent surgir à l’occasion de l’Aïd.
En fait, à Dély Ibrahim, un convoi de
fonds a été attaqué par deux véhicules, où
quatre personnes se trouvaient à bord. Ces
dernières avaient subtilisé plus d’un mil-

liard de centimes avant de prendre la fuite.
Cette affaire remonte à il y a près de trois
mois et avait été élucidée par les éléments
de la BRI (Brigade de recherche et
d’Intervention). Les quatre assaillants dont
une jeune fille ont été interpellés, faut-il le
rappeler. Ce genre d’attaque s’est répété en
Kabylie par exemple ou encore à l’est du
pays. Conscient des dangers et des risques
à venir, le commandement de la
Gendarmerie nationale a vu juste en mobi-

lisant ses troupes d’intervention afin d’évi-
ter le pire et sécuriser l’argent des banques
et de leurs clients. Selon le lieutenant-
colonel Abdelhamid Kerroud, responsable
de la communication au commandement
de la GN, « cette mesure s’inscrit  dans le
cadre de l'application des instructions afin
de prendre en charge les préoccupations des
citoyens et leur permettre de retirer leur
argent avec le plus de facilités possibles ».
La GN travaillait, auparavant, avec seule-

ment la Banque nationale d' Algérie (BNA)
pour l’escorte de ses fonds. Avec les
récentes instructions, la gendarmerie tra-
vaillera, dans ce cadre, et pour la fête de
l'Aïd El-Fitr, avec les autres établisse-
ments financiers, dont la Caisse nationale
d'épargne et de prévoyance (Cnep) et
Algérie Poste. La GN assurera, également,
les convois des autres banques, dans le
même cadre. Le but de ces initiatives,
explique le même responsable, est d'éviter
les pénuries de liquidités au niveau des
agences d'Algérie Poste et des banques
durant les fêtes de l'Aïd durant lesquelles
les citoyens ont souvent recours à leur
argent alors que certaines sociétés et entre-
prises versent le plus souvent les salaires
de leurs employés avant cette fête même si
elle intervient avant la fin du mois. Des
pénuries de liquidités qui ont, souvent,
pénalisé les clients à la veille des fêtes
nationales ou religieuses, notamment. En
décidant de multiplier le nombre d'escortes
et de proposer cette prestation de service à
d'autres établissements financiers, la GN
cherche à contribuer à assurer la disponibi-
lité des liquidités à la veille de la fête de
l'Aïd El-Fitr.  Algérie Poste, qui compte
environ 12 millions de clients, à elle
seule, enregistre, faut-il noter, environ 1,2
million d'opérations quotidiennement
(retraits, demandes d'avoir) à la veille des
fêtes nationales ou religieuses. 

L . H .
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L e croissant lunaire sera impossible à
observer vendredi en Algérie, tant
visuellement qu'avec des instruments,

et l'Aïd El Fitr devrait de ce fait correspondre
à la journée de dimanche prochain, a estimé
lundi l'association Sirius d'astronomie. 

L'association a souligné, toutefois, que
seul le comité des croissants lunaires du
ministère des Affaires religieuses et des
wakfs est habilité à émettre 
la fatwa sur la date effective de l'Aïd. 
"Sur la base d'une observation visuelle (et
même instrumentale) du croissant, l'Aïd ne
devrait donc être célébrée que le dimanche
19 août", a affirmé Sirius sur la base de
"données astronomiques relatives à la nou-
velle lune du mois du chaoual 1433 qui déter-
mine la fin du mois du jeûne et donc le jour

de l'Aïd". Selon le site internet de l'associa-
tion, le mois de Ramadhan devrait compter
"30 jours", et ce, tant dans le cas d'une
observation locale (Ikhtilaf el-Matali) que
généralisée (Tawhid el-Matali). 
Astronomiquement parlant, l'observation
du croissant lunaire en Algérie le vendredi
17 août (est) rigoureusement impossible vu
que la lune se couchera ce jour là avant le
soleil", a expliqué la même source. 
Elle a précisé que la conjonction lunaire

(naissance de la nouvelle lune
astronomique) du mois de chaoual aura lieu
vendredi à 16h54 heure d'Algérie, relevant
que lors du coucher du Soleil ce jour là, le
croissant ne sera pas visible d'Algérie vu
que la lune se couchera avant le soleil pour
toutes les wilayas du pays ainsi que le

monde arabe et africain.  
Elle a noté que la situation est similaire

pour les autres pays arabes pour lesquels
"une observation tant à l'œil nu que téle-
scopique est vaine". 
En fait, l'observation à l'œil nu du crois-
sant, vendredi, "ne sera possible que
d'Afrique du Sud et d'Amérique du Sud", a
ajouté l'association. 
L'association a exprimé, à cet effet, son
espoir de voir le ministère des Affaires
religieuses "bien inspiré pour ne pas valid-
er une prétendue observation du croissant
qui pourrait lui parvenir vendredi soir
comme cela fut le cas pour le début du
Ramadhan, soit-elle locale ou d'un pays
arabe quelconque, ce qui irait à l'encontre des
données astronomiques". R. N.  

RISQUES D’ATTAQUES CONTRE LES TRANSPORTEURS DE FONDS À LA VEILLE DE L’AÏD 

Des SSI pour sécuriser les convoyeurs de fonds

DDURANT LES JOURS DE L'AID

L'UGCAA appelle à
assurer le service 
L'Union générale des commerçants
et artisans algériens (UGCAA) a
appelé, hier, à assurer le service
durant les jours de l'Aid et à
respecter les conditions d'approvi-
sionnement pour éviter pénurie et
perturbation. 
Dans un communiqué, l'UGCAA a
appelé l'ensemble de ses bureaux de
wilaya et comités locaux à assurer le
service durant les jours de l'aid au
niveau des quartiers et des
agglomérations  notamment en ce
qui concerne les boulangeries, l'ali-
mentation générale, les moyens de
transport et les stations-service. 
L'UGCCA a également souligné la
nécessité de coordination avec les
services du ministère du commerce
pour l'organisation de la permanence
dans le domaine du commerce et
des services.  
L'Union a par ailleurs appelé tous les
opérateurs (producteurs et  distribu-
teurs) à respecter les conditions et
les horaires d'approvisionnement,
ajoute la même source. 

Les petits malfrats s’enhardissent au point de s’attaquer aux convoyeurs de fonds.

DURANT LES 20 PREMIERS JOURS DU MOIS DE RAMADHAN 

1.500 locaux commerciaux  fermés

SELON L'ASSOCIATION SIRIUS D'ASTRONOMIE. 

L'observation du croissant lunaire impossible vendredi 



PAR HANANE ESSAISSI

Plus de quatre millions d’élèves issus de
milieux défavorisés bénéficieront,
cette année,  de la gratuité des manuels
scolaires dès la rentrée. Celle-ci est

prévue dans moins d’un mois. En effet, le
ministère de l’Education nationale a signalé
que cette action de solidarité avec les
familles nécessiteuses concerne 50%  soit la
moitié de l’ensemble des élèves inscrits pour
l’année scolaire 2012/2013 au niveau des
trois cycles. Les listes des bénéficiaires
seront, quant à elles,  fixées par les commis-
sions de communes et de daïras, a précisé la
tutelle. Il est à noter, également, que tous les
élèves des classes préscolaires, des classes
de la première année primaire et les enfants
d’enseignants seront dotés, également, de

manuels scolaires à titre gratuit. Dans une
récente déclaration, le ministre de
l’Education nationale a affirmé, que cette
année,  chaque élève pourra  acquérir ses pro-
pres livres, puisque, a-t-il annoncé, le pro-
gramme mis en œuvre dans le cadre de la
réforme scolaire sur le plan de la publication
a permis de doubler les quantités de manuels
à imprimer. En ce sens,  60 millions de livres
de tous les cycles sont fin prêts à être dis-
tribués dès les premiers jours de la rentrée
scolaire, alors que l’ancien  programme  pro-
jetait la production de 30 millions de livres
seulement, ce qui n’aurait pas permis de sat-
isfaire toutes les quantités nécessaires pour
cette nouvelle année. Cette même réforme a
permis l’élaboration de 163 nouveaux
manuels, revus et homologués. 

Par ailleurs, les lycéens inscrits en troisième
année secondaire découvriront, dès la ren-
trée,  les nouveaux documents pédagogiques
revus en rapport avec les ambitions de la
tutelle à alléger le programme de cette année
pédagogique. L’on comptabilise, ainsi,
treize nouveaux documents, dont ceux en
rapport avec la réorganisation du cycle pri-
maire en plus du guide des activités cul-
turelles.Pour une enveloppe de 6,5 milliards,
le premier responsable du secteur en ques-
tion, Aboubaker Benbouzid a assuré que «la
réforme de l’éducation a permis de résorber
graduellement le déficit touchant les livres
jusqu’à garantir aujourd’hui une couverture
des besoins de près de 110%». Les prix de
vente des livres  resteront les mêmes, a-t-il
affirmé, et d’ajouter, que la vente des manuels

scolaires se fera durant les trois premiers
jours de la rentrée scolaire. Les mécanismes
mis en place pour l’acheminement des
manuels rendront plus efficace la vente des
livres, a-t-il estimé. Les wilayas du Sud
seront prises en charges en priorité afin
d’éviter que les problèmes rencontrés lors
des précédentes rentrées pédagogiques n’en-
travent celle à venir, ont souligné les
responsables de l’ONPS.  L’opération sera
prise en charge par les 53 centres de diffu-
sion de wilaya et les centres de diffusion
régionaux de l’Office national des publica-
tions scolaires (ONPS). H. E.

PAR LARBI GRAÏNE

Une vieille femme en colère s’en est prise
aux forces de l’ordre qui sont venues
quadriller la place « Vous n’avez pas le
droit de les frapper, ils ne font que réclamer
leur droit » n’arrêtait-elle pas de leur
lancer. « On nous a coupé l’électricité
depuis dimanche, la coupure a duré de midi
à 21 h, puis on l’a coupé encore ce matin
(hier lundi) » tempête un commerçant. Un
pharmacien s’est retrouvé contraint de
transférer une partie de son stock à la mai-
son afin de sauver les produits périssables.
« J’ai perdu, a-t-il déploré, une importante
quantité d’insuline pour diabétiques et mes
employés travaillent dans des conditions
lamentables, puisque de 8 h à 17 h, l’élec-
tricité est quelque chose de vitale ». « Le
courant électrique est coupé dans le quarti-
er de Sidi M’hamed mais il est normale-
ment fonctionnel à Alger-Centre » nous
dit-on. Un photographe aux dires des
riverains « a été amené à baisser rideau
depuis un mois ». Selon d’autres habi-
tants « les coupures d’électricité durent à

vrai dire depuis deux mois ». « Sonelgaz
est devenue un empire dans la République,
j’ai voulu réclamer auprès de l’agence
Khelifa-Boukhalfa, je m’y suis présenté et

demandé à voir le chef d’agence, vous
savez, on ne nous reçoit plus au bureau,
on doit attendre à la réception, et c’est un
agent qui vient nous transmettre la réponse

«allez voir l’agence de Ruisseau. A l’a-
gence de Ruisseau, on nous recommande
de déposer plainte, nous sommes ainsi
ballottés entre les agences, c’est le mépris
total». «La Sonelgaz devrait nous dédom-
mager pour les pertes qu’elle nous a
causées et le DG de la compagnie d’élec-
tricité devrait démissionner», lance une
mère de famille qui évoque «les viandes
avariées et les boissons jetées à la
poubelle». « Qu’est-ce qu’ils veulent ces
gens-là, c’est très grave parce qu’ils
touchent à notre vie, c’est une question de
vie ou de mort, j’ai dû jeter l’insuline
d’une vieille de 85 ans, mais on veut la
tuer » fulmine un autre citoyen. « Ils
veulent pousser les gens à se révolter »
analyse un autre. Bachdjerrah aurait vécu
également ses émeutes d’électricité, selon
un résidant de ce quartier « excédés par 55
heures de coupures d’électricité, les habi-
tants ont dressé des barricades, et les mères
de famille ont dû jeter le contenu des frigo
alors que les boucheries et les crémeries
ont toutes perdu leur stock ».   

L.  G.  
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LES ÉMEUTES DE « L’ÉLECTRICITÉ » SE PROPAGENT À ALGER

Les habitants de la rue Didouche en colère 

LA CRÉATION DU PARTI ANNONCÉE POUR LA MI-SEPTEMBRE

Ghoul accélère la cadence
PAR KAMAL HAMED

L’ex-ministre des Travaux publics,
veut aller vite dans le projet de créa-
tion d’un parti politique. Il semble
même  qu’il serait sur le point de

déposer sur le bureau du ministre de
l’Intérieur le dossier constitutif de ce parti.
Selon certaines indiscrétions ce sera chose
faite ce mercredi, soit demain. Demain
donc Amar Ghoul, qui sera sans doute
accompagné par d’autres membres fonda-
teurs de ce nouveau parti dénommé TAJ
(Tajamoua amal El Djazair) sollicitera les
services du ministère de l’Intérieur pour
l’obtention d’un quitus en vue de tenir son
congrès constitutif. Un conclave dont la
date semble avoir d’ores et déjà été arrêtée.
En effet, à en croire des sources proches de
Amar Ghoul, le congrès devrait se tenir à
la mi-septembre, soit dans un mois. Il
devrait cependant réunir les cadres de cette
nouvelle formation avant la tenue du con-
grès constitutif. A ce titre une conférence
aura lieu, selon toujours les indiscrétions
qui ont filtré de l’entourage de l’ex-min-
istre des Travaux publics le 24 août
prochain.

Amar Ghoul devra donc désormais sortir
au grand jour. Depuis l’annonce de la créa-
tion de ce parti, le député d’Alger semble
avoir engagé une course contre la montre
dans le but, sans doute aucun, d’être prêt à
mener la bataille des élections locales,
prévues le 29 novembre prochain. Mais
pour pouvoir y participer, le TAJ doit
avoir l’agrément des services du ministère
de l’Intérieur et des Collectivités locales.
Tout porte à croire que cela semble être
une simple formalité. Amar Ghoul aura
donc consommé son divorce avec son
ancien parti, le MSP. L’ex-ministre des
Travaux publics et actuel député d’Alger a
pris d’abord ses distances avec le MSP
avant d’annoncer officiellement sa démis-
sion. Ghoul n’a, en effet, pas apprécié la
décision de son ex-parti de ne pas par-
ticiper au nouveau gouvernement que
devrait normalement former le président de
la République. Cette décision, prise par le
conseil consultatif une quinzaine de jours
après la proclamation des résultats des
élections législatives du 10 mai dernier, a
été rejetée par Ghoul et d’autres membres
du MSP. En effet, de hauts responsables
au sein du MSP, à l’exemple de Mohamed

Megharia, dit Hajd Hamou, qui assumait
les charges de vice-président, ont alors
manifesté leur opposition, avant de claquer
la porte du parti. Le MSP a ainsi perdu de
nombreux cadres, qui ont suivi Amar
Ghoul. Certains font partie du bureau
national, d’autres du conseil consultatif.
Tout porte à croire que d’autres démissions
des rangs du MSP seront enregistrées
avant la tenue du congrès constitutif du
TAJ. Mais cette nouvelle épreuve n’in-
quiétée pas outre mesure le MSP, comme
le soutient d’ailleurs son président ;
Bouguerra Soltani. Pour ce dernier en effet
le MSP est fort et ne peut donc souffrir de
cette dissidence. Dans de récentes déclara-
tions il a en effet laissé clairement enten-
dre que le TAJ subira le même sort que le
Front du changement (FC), un parti crée
par d’autres dissidents du MSP emmené
par Abdelmadjid Menasra. Le FC a subi en
effet une déroute lors des législatives du 10
mai puisqu’il n’a obtenu que 4 sièges à
l’APN. Serait-ce effectivement le cas ?
Seul l’avenir nous le dira alors que Amar
Ghoul et ses amis font de grands desseins
pour le futur nouveau-né de la classe poli-
tique nationale. K. H.

DISTRIBUTION DES MANUELS SCOLAIRES POUR LA RENTRÉE 2012/2013

50% des élèves bénéficieront de la gratuité

Des dizaines de personnes ont occupé hier vers midi la rue Didouche-Mourad dans le centre de la capitale afin de dénoncer les
coupures d’électricité. Selon les témoignages recueillis sur place « la police a passé à tabac des manifestants ».

BOUMERDÈS 
L’émir de Katibat Al
Arkam et son acolyte
ne séviront plus
Les forces de l’ANP ont éliminé, dan la soirée

d’avant-hier, le pressenti à la tête de Katibat Al
Arkam, le dénommé Mustapha B, alias Abou
Abderahmane, et son acolyte dans une opération de
ratissage enclenchée au
lendemain dans les maquis d’Ait Khelifa sur les
hauteurs de Béni Amrane à une trentaine de
kilomètres au sud-est du chef-lieu de la wilaya de
Boumerdès, avons-nous appris de source locale. Le
ratissage enclenché récemment, fait suite au
double attentat à la bombe perpétrée vendredi
dernier contre un convoi militaire qui s’apprêtait à
rejoindre un autre camp installé sur les hauteurs de
la localité prés-citée. Faut-il le rappeler, que
l’explosion des deux engins a provoqué des
blessures graves à un citoyen qui était de passage
au moment de l’explosion. Le blessé, selon une
source médicale, a succombé à ses blessures dans
la soirée de samedi dernier au niveau de l’hôpital de
Thénia. 
Par ailleurs, un autre terroriste a été capturé durant
un violent accrochage qui avait opposé les forces
de l’ ANP à un groupe terroriste armé dans cette
opération militaire qui peut durer encore longtemps
car plusieurs casemates y ont- été découvertes
durant le pilonnage de l’armée des maquis
avoisinant. Ce coup de filet est considéré
d’important après celui entamé à Legata où l’émir
d’une sériate terroriste, le dénommé Tadjer Zouheir
et son adjoint, avaient été éliminés. Notons que la
nébuleuse terroriste a fait des victimes en ce mois
de Ramadhan notamment à Bordj Ménaïel où un
policier avait été tué par un groupe armé et le père
d’un ex-terroriste avait été, également, tué par un
autre groupe armé vêtu en tenues de service de
sécurité. T. O.



L’entreprise française de
renommée internationale
Afflelou, spécialisée dans la
distribution des produits
optiques, présente dans onze
pays, vient d’annoncer
l’ouverture d’une boutique à
Sidi Bel-Abbès.
PAR AMAR AOUIMER

L’ implantation à l’ouest du pays va
permettre à cette entreprise de pour-
voir le marché algérien en produits

et équipements optiques de qualité sachant
que cette entreprise est très connue, non
seulement en France, mais également dans
toute l’Europe.
Les investissements consentis par cette
entreprise sont, notamment, destinés à
couvrir les besoins de la population en
matière de produits inhérents à l’optique
médicale, tels que les verres correcteurs et
les lentilles, sachant que le port de
lentilles de contact est actuellement en
vogue et à la mode en Algérie, surtout
pour les couleurs verte et bleu colorant
artificiellement l’iris et le fond des yeux.
Ce sont surtout les femmes qui sont plus
disposées à opter pour les lentilles en
couleur, selon un opticien.   
Depuis quelques mois, de nombreuses
entreprises françaises ont pu s’installer en
Algérie dans le cadre du dispositif et de la
règlementation relative aux investisse-
ments étrangers en vertu de la règle de
joint venture et de partenariat entre les
entreprises algériennes et les investisseurs
internationaux, tels que Lafarge,
Schneider…
Aussi, plusieurs Chambres de commerce
et d’industrie de régions et départements
français ont montré l’intérêt des industriels

et des hommes d’affaires de ce pays de
vouloir réaliser des projets de développe-
ment économique en Algérie, où les
investisseurs d’Aix en Provence et de
l’Alsace Lorraine ont affiché leurs ambi-
tions de monter des opérations indus-
trielles avec des partenaires locaux.  
Par ailleurs, l’entreprise de construction
chinoise CSCES a également annoncé son
association et sa fusion récente avec la
société algérienne de cimenterie Gica et à
l’entreprise FNI pour un projet de

cimenterie d’une capacité annuelle de 2
millions de  tonnes à Relizane.
Il convient de rappeler que le Groupe
industriel des ciments d'Algérie (Gica)
entamera la réalisation de deux cimenteries
d'une capacité globale de 3 millions de
tonnes prochainement, tandis que la pro-
duction publique de ciment a été stabilisée
à près de 7,28 millions de tonnes à fin
août 2011.
Ce partenariat industriel sino-algérien basé
sur le principe du partage de capitaux à rai-

son de 51% pour la partie algérienne et 49
% pour la partie chinoise semble porter
ses fruits, tant les investisseurs de ce pays
considéré comme la deuxième puissance
économique d’Asie après le Japon, contin-
uent de s’intéresser au marché national et
au développement industriel local.  

A .  A .
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DEUX ENTREPRISES FRANÇAISE ET CHINOISE S’IMPLANTENT EN ALGÉRIE

Afflelou et CSCES à Sidi Bel-Abbès et Relizane

DEUX PROJETS DE L’ANSEJ BREVETÉS PAR L’INAPI

Quand l’esprit d’innovation prime
D eux "trouvailles" industrielles réal-

isées par des entreprises créées à
Constantine dans le cadre du dispositif

de l’Agence nationale de soutien à l’emploi
des jeunes (ANSEJ) viennent d’être brevetées
par l’Institut national algérien de la pro-
priété industrielle (INAPI), a indiqué le
directeur de l’Agence.
Les inventions brevetées ont trait à des spé-
cialités liées à la mécanique de précision, a
souligné Tarek Belmili pour qui ces brevets
attestent de l’évolution palpable des petites
et moyennes entreprises (PME) algériennes.
Le brevet d’innovation accordé par l’INAPI
devra permettre aux gérants des PME con-
cernées de conduire leurs projets d’in-
vestissement conformément aux standards
universels et loin de tout procédé de brico-
lage, a ajouté le même responsable, rap-
pelant la stratégie de développement

économique locale visant à faire de la wilaya
de Constantine un pôle de l’industrie
mécanique.
Les innovations brevetées répondent à trois
conditions essentielles, en l’occurrence la
nouveauté, l’applicabilité industrielle et l’o-
riginalité (la non évidence), a rappelé
Belmili.Dressant un bilan détaillé des activ-
ités de l’ANSEJ en 2012, le même respons-
able a indiqué que 612 projets initiés par de
jeunes promoteurs ont été financés durant le
premier semestre 2012 contre 821 projets au
cours de l’année 2011 .
Durant l’exercice 2010, le nombre de projets
financés ne dépassait pas les 675, a ajouté
Belmili mettant l’accent sur l’évolution
"notable" des PME, créatrices d’emplois et
de richesses, selon l’APS.
Plus de 7.180 PME financées à hauteur de 18
milliards de dinars ont été créées à la faveur

du dispositif de l’ANSEJ depuis 1998, a
ajouté le même responsable, précisant que
près de 2.5 milliards de dinars ont été
investis pour le financement des projets
d’activités créés au titre du premier semestre
2012.Le nombre d’emplois générés par ce
dispositif d’aide à l’emploi avoisine les
20.000 postes, a encore souligné le respon-
sable de l’ANSEJ, précisant qu’il a été
procédé au blocage des investissements dans
les créneaux des transports et de la location
de voitures qui connaissent une saturation
dans cette wilaya.
Le taux de recouvrement des crédits alloués
aux jeunes promoteurs a été évalué à 66% par
les responsables de l’ANSEJ qui ont égale-
ment fait état de l’indemnisation par le
Fonds de garantie de 213 dossiers défici-
taires en raison de difficultés d’exploitation.

R. E.

L a France et les Etats-Unis se sont dits
prêts, lundi, à réunir le Forum de réac-
tion rapide issu du G20, en cas d'aggra-

vation de la situation sur les marchés des
matières premières agricoles, où les cours
s'envolent en raison d'une sécheresse inédite
aux Etats-Unis, selon l'AFP. "La  France et
les États-Unis restent vigilants sur l'évolu-
tion des marchés et se disent prêts à réunir le
Forum de réaction rapide en cas de dégrada-
tion", selon un communiqué du ministère
français de l'Agriculture. Une réunion va se
tenir fin août entre la France, présidente du
Forum, les Etats-Unis, qui lui succéderont le
2 octobre et le Mexique, qui préside actuelle-

ment le G20, pour décider de la tenue ou non
du Forum de réaction rapide, a confirmé à
l'AFP un porte-parole du ministère.Les
autorités attendent "d'avoir une visibilité sur
l'ensemble des stocks" ainsi que sur "l'état
anticipé des récoltes" pour prendre une déci-
sion, a-t-il précisé.
"S'il s'avérait que l'on souhaite réunir le
Forum, on le ferait début septembre", a-t-il
poursuivi.Selon le Financial Times lundi, les
principaux pays du G20 sont "favorables à la
tenue d'une réunion”. Le Forum de réaction
rapide, mis en place par les pays du G20 en
2011, est destiné à apporter une réponse
coordonnée en cas de forte tension sur les

marchés agricoles, afin d'éviter notamment
des interventions unilatérales susceptibles
d'aggraver la situation.Il est rattaché à
l'Amis, le Système d'information sur les
marchés agricoles (AMIS), installé au sein
de l'agence de l'ONU pour l'alimentation et
l'agriculture (FAO) basé à Rome.Les Etats-
Unis, gros producteur de matières premières
connaissent une forte sécheresse depuis
quelques mois. Celle-ci a affecté de nom-
breuses récoltes, notamment la production
de maïs prévue à son plus bas niveau en six
ans.

R. E.

AIDE FINANCIÈRE À LA GRÈCE

L’Allemagne évoque
un veto en cas de
réformes trop lentes
L'Allemagne «a atteint ses limites»,
prévient Michaels Fuchs, alors que le
versement d'une nouvelle tranche d'aide à
Athènes doit être décidé à la mi-septem-
bre. Un cacique du parti de la chancelière
allemande Angela Merkel, Michael Fuchs,
a prévenu que l’Allemagne mettrait son
«veto» sur de nouvelles aides
européennes à la Grèce si les réformes
dans ce pays avancent trop lentement,
dans un entretien paru hier, selon l’AFP. Si
l’Allemagne est convaincue que la Grèce
«n’a pas rempli ses obligations, alors nous
utiliserons notre droit de veto», a dit M.
Fuchs, vice-président du groupe parlemen-
taire des conservateurs allemands (CDU et
sa branche bavaroise CSU), au quotidien
allemand Handelsblatt.L’Allemagne «a
atteint ses limites», a-t-il ajouté. Et d’en-
foncer le clou : «Même si le verre est à
moitié plein (en matière de réformes grec-
ques), cela ne suffit pas pour un nouveau
paquet d’aides. L’Allemagne ne peut pas et
ne va pas l’accepter». L’Allemagne, pre-
mière économie européenne et premier
contributeur au fonds de secours de la
zone euro, attend comme ses autres parte-
naires européens, pour la mi-septembre, le
rapport des experts du FMI, de l’Union
européenne et de la Banque centrale
européenne sur le programme
économique du nouveau gouvernement
grec.
Ce rapport doit déterminer si la Grèce
recevra la prochaine tranche de 31,5 mil-
liards de crédit prévue dans le cadre du
deuxième plan d’aide en deux ans adopté
en faveur de ce pays en février.
Ces dernières semaines, plusieurs hauts
responsables allemands ont fait de nom-
breuses déclarations  au sujet de la Grèce,
certains se prononçant même pour sa sor-
tie de la zone euro. 

LE QATAR OCTROIE 2 MILLIARDS
DE DOLLARS À L’EGYPTE

Une bouée de 
sauvetage pour 
éviter le chaos

L e Qatar a décidé d’apporter un sou-
tien financier de 2 milliards de dollars
à l’Egypte, en proie à de graves diffi-

cultés économiques, a annoncé samedi l’a-
gence officielle égyptienne Mena.
L’annonce a été faite à l’issue d’une ren-
contre au Caire entre le président
Mohamed Morsi et l’émir du Qatar, Cheikh
Hamad Ben Khalifa al-Thani. Le soutien du
Qatar prendra la forme, selon Mena, "d’un
dépôt de deux milliards de dollars auprès
de la banque centrale égyptienne", dont
les réserves en devises ont fortement
diminué depuis la chute du président
Hosni Moubarak en février 2011. Ces
réserves sont de 14,4 milliards de dollars
aujourd’hui, contre 36 milliards il y a un an
et demi. La fonte des réserves en devises
de l’Egypte fait craindre pour sa capacité à
maintenir ses importations de produits de
première nécessité, comme le blé ou les
carburants raffinés, et d’honorer ses
engagements financiers internationaux.
Une délégation du Fonds monétaire inter-
national (FMI) est attendue au Caire dans
le courant du mois d’août pour des négoci-
ations sur une assistance de 3,2 milliards
de dollars destinée à donner un ballon
d’oxygène à l’Egypte.

R. E.

FLAMBÉE DES PRIX AGRICOLES SUR LE MARCHÉ INTERNATIONAL

La France et les Etats-Unis veulent agir ensemble 
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MASCARA, AUTOROUTE EST-OUEST

Lancement des travaux
de la double voie express

Des experts ont procédé à la
délimitation des terrains que
traversera la double voie
express et la nature de la
propriété afin d'engager les
procédures administratives
pour l'expropriation et
l'indemnisation des
propriétaires. 

L es travaux de réalisation du projet de
la double voie express reliant la ville
de Mascara à l’autoroute Est-Ouest

ont été lancés dernièrement après que les
opérations d’expropriation et de transfert
des réseaux aient été achevées, a-t-on
appris du directeur de wilaya des travaux
publics par intérim. 
Abdelkader Hedjail a indiqué que le min-
istère de tutelle a débloqué un montant de
1,73 milliard DA pour les travaux de
transfert des réseaux et l’expropriation des
terrains traversés par la double voie
express sur une distance de 43 kilomètres
comportant 12 échangeurs, 3 grands ponts
de 2.280 mètres de long entre les com-
munes de Hacine et El Keurt sur 1.800
mètres. 
Des organismes ont été chargés du trans-
fert des réseaux d’électricité, de gaz, de
télécommunications, d'eau potable, d'as-
sainissement avec le lancement des
travaux de même que des experts ont
procédé à la délimitation des terrains que
traversera cette route et la nature de la pro-
priété afin d'engager les procédures admin-
istratives pour l'expropriation et l'indem-
nisation des propriétaires. 
Il est attendu l’achèvement des travaux de
transfert des réseaux et la procédure d’ex-
propriation, selon le même responsable,

avant la fin de l'année afin de pouvoir
lancer le reste des travaux dont les délais
sont fixés à trois ans. Cette voie après son
ouverture aux usagers permettra de relier la
ville de Mascara à partir de l’échangeur de
la commune de Tizi à l’autoroute Est-
Ouest à travers l’échangeur de la commune
de Ras Aïn Amirouche. 

Pour rappel cette voie fait partie de la pre-
mière tranche de la voie express qui reliera
les wilayas de Mascara et Saïda à l’au-
toroute Est-Ouest afin de faciliter la circu-
lation des véhicules en direction des
Hauts-Plateaux et dans le sud-ouest du
pays.

A P S  

TISSEMSILT, CAISSE NATIONALE D’ASSURANCE CHÔMAGE 

Financement de 253 projets 

L e dispositif de la Caisse nationale
d’assurance chômage (Cnac) a
financé, durant le premier semestre de

l’année en cours à Tissemsilt, 253 projets
générant 759 postes d’emploi, a-t-on
appris auprès de la direction de wilaya de

l’emploi. Le secteur du transport de
marchandises agricoles, a accaparé 60%
de ces projets, suivi de l'agriculture,
notamment l’aviculture, l’élevage du
bétail et l’apiculture, selon la même
source. L'opération de financement des

projets a enregistré une hausse par rap-
port à la même période de l'an dernier,
grâce aux nouvelles mesures prises par
les pouvoirs publics au début 2011, en
plus des facilités accordées par les
agences bancaires concernant l'octroi de
crédits et l'accompagnement continu des
porteurs des projets. 
Parmi les nouvelles mesures prises, l'on
note la possibilité du porteur du projet de
bénéficier, au titre de la Cnac, d'un crédit
bancaire d'une valeur allant jusqu'à 10
millions remboursables en huit ans au
lieu de cinq. 
Il est prévu que le nombre de projets
financés par ce dispositif au cours de l'an-
née en cours atteindra 400 projets.
L'antenne de la Caisse nationale d'assur-
ance chômage prévoit la programmation,
après la rentrée sociale prochaine, de
journées d’information sur le rôle du dis-
positif dans les 22 communes de la
wilaya, ciblant les diplômés des centres
de formation, a-t-on ajouté. 
Pour rappel, la Cnac a déjà financé 522
projets d’investissement l’an dernier à
Tissemssilt générant plus de 900 postes
d’emploi. 

A P S

EL TARF

242 hectares
de forêt partis

en fumée 
Une superficie de 242 hectares de forêt
a été la proie des flammes ces
dernières 48 heures dans la wilaya
d’El Tarf, a-t-on appris samedi auprès
de la Protection civile.  Les sinistres
qui se sont déclarés en raison de la
canicule qui sévit dans cette région
ont notamment détruit 170 hectares de
chêne-liège et de maquis dans la com-
mune de Hammam Beni-Salah et 30
hectares de différentes essences arbori-
coles dans les communes d’Aïn
Kerma et d’El-Ayoun. 
Localisés dans des communes proches
de la bande frontalière Est, ces
incendies ont pu être été maîtrisés par
les éléments de la Protection civile, a
indiqué la même source, signalant la
mise en œuvre d’importants moyens
humains et matériels pour régir à tout
départ de feu.

A P S  

GUELMA

2.000 projets
générateurs

de 4.400 emplois 
2.000 projets ayant généré 4.400
postes d'emploi ont été financés
depuis le début de l'année en cours à
Guelma dans le cadre du dispositif de
l'Agence nationale de soutien à l'em-
ploi de jeunes (Ansej), a indiqué
dimanche le directeur de l'antenne de
wilaya de l'agence. 
Au cours d'un point de presse animé
au siège de la radio locale, Slimane
Boulegrinat, a relevé que le nombre de
projets financés a réalisé durant cette
période "un bond considérable" com-
parativement à toute l'année 2011 qui
avait vu le financement de 1.206 pro-
jets. 
Tablant sur un  accroissement de ce
nombre durant les prochains mois, le
responsable de l'Ansej a assuré que 99
% des 4.385 micro entreprises créées
dans le cadre du dispositif de l’Ansej
depuis 1998 sont "toutes en activité"
tandis que 61 seulement d’entre elles
affichent un ''déficit financier''. 
C'est la preuve que les rumeurs col-
portées çà et là et selon lesquelles les
entreprises de jeunes n'existent que
sur le papier "sont totalement
infondées'', a soutenu M.
Boulegrinat. 
La bonne santé de ces entreprises dont
"sept seulement font l'objet de pour-
suites judiciaires" se mesure aussi à
l’aune de leur capacité à s'acquitter de
leurs crédits, a encore noté le directeur
local de l'Ansej, ajoutant que le bilan
partiel 2012 évalue à 96 % le taux de
recouvrement des crédits arrivés à
échéance. 
Les annexes ouvertes par l'antenne de
wilaya à Oued Zenati, Bouchegouf,
Hammam Debagh et Héliopolis ont
atténué la pression sur le siège du
chef-lieu de wilaya et facilité aux
jeunes le dépôt et le suivi de leurs
dossiers, a ajouté la même source.

A P S   
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MILA, TAMEDDA À AHMED-RACHEDI

Un havre de fraîcheur
et de détente pour les jeûneurs
Tamedda, un petit hameau de
la commune d’Ahmed
Rachedi (Mila) accroché au
flanc d’un rocher abrupt d’où
coule en cascade une eau
fraîche et limpide, devient
pendant le Ramadhan un
havre de repos et de détente
très prisé par les jeûneurs. 

J eunes et moins jeunes continuent, en
ces derniers jours du mois sacré, d’y
affluer de tout le voisinage, notam-

ment de la ville d’Ahmed-Rachedi, distante
de 5 km, fuyant la canicule étouffante pour
se réfugier dans la douceur et la fraîcheur
de ce coin paradisiaque peuplé d’à peine
une dizaine de maisonnettes lovées dans
des nids de verdure. 
Vers la fin de la journée et après une sieste
dans le calme et la fraîcheur, ces "touristes
écolos" repartent généralement avec des
bidons d’une eau fraîche et légère puisée
des sources limpides de Tamedda dont la
température en été ne monte jamais au
dessus de 4 à 5 degrés. 
Cette eau convoitée durant toute la journée
garnira, le soir venu, la table du jeûneur et
viendra étancher sa soif comme une coulée
de miel venue de quelque paradis perdu.  
Vers le milieu de l’après-midi, ce lieu
réputé pour la qualité de son eau accueille
de plus en plus de visiteurs qui viennent
puiser le précieux liquide, mais aussi faire
une petite trempette dans ses petits lacs
nichés dans des halos de verdure. 
Se baigner dans ces eaux fraîches et limpi-
des surgissant d’entre les rochers est un
plaisir rare que les enfants, dont l’âme de
poète inné n’est pas encore polluée par les
vicissitudes de la vie, ne rateraient pour
rien au monde. 
Ils sont d’ailleurs les premiers à investir
l’endroit, à faire honneur à sa beauté et à
jouir des plaisirs qu’il offre. Loin de se

contenter de rafraîchir superficiellement
leurs corps, les enfants n’hésitent pas à
plonger dans ses eaux les plus profondes,
là où se trouve la vraie fraîcheur et la plus
grande limpidité, transformant ces petits
plans d’eau en piscines naturelles et allant
jusqu’à plonger du haut du rocher comme
dans une piscine olympique et sans se
soucier des risques liés à l’étroitesse de
l’endroit et à la présence de rochers acérés
dans son fond. 
Cet endroit paradisiaque gagnerait égale-
ment à être mieux mis en valeur par
l’aménagement de voies d’accès bitumées,
la mise en place d’un éclairage public et
l’aménagement d’un parking, proposent
d’autres avis. 
L’affluence observée dans cet endroit est
par ailleurs en passe de générer des sources
de revenus pour les habitants de Tamedda.
Les cascades de Tamedda qui sont source de
fraîcheur en été, où le débit de leur écoule-
ment connaît une baisse notable, peuvent
devenir une attraction naturelle en hiver
pour le spectacle grandiose des eaux
fusantes et dégringolant impétueusement

le versant du rocher.  
Tamedda recèle également de belles poten-
tialités en matière de tourisme culturel car
ses terres, outre d’avoir été "labourées" par
l’histoire depuis des millénaires, ont con-
stitué, selon les habitants des lieux, un
haut lieu de résistance et de refuges pour
les moudjahidine durant la guerre de
Libération nationale. De nombreux ves-
tiges de casemates et d’autres lieux de
résistance y sont visibles et connus à ce
jour.  
Aïn Tamedda, qui signifie en berbère la
flaque d’eau, est un site archéologique
important situé au sud de la mechta de
Tamedda. Il abrite en effet des vestiges
dont les ruines d’une ville romaine situées
sur le versant nord de djebel Belaïd, non
loin des cascades de Tamedda. 
Le nom de cette ville a été retrouvé dans
une inscription sur un présent daté de l’an
233 après J.-C., offert à l’empereur
Alexandre Sévère. Selon cette inscription
elle porterait le nom de Respublica
Castellum Zugal. 

A P S  

TINDOUF, INFRASTRUCTURES DE PROXIMITÉ

Entrée en service de la nouvelle gare routière

L a gare routière de classe "B", dont a
bénéficié la wilaya de Tindouf au titre
du fonds de développement des

régions du Sud, est entrée samedi en serv-
ice, après achèvement des procédures
administratives liées à sa  gestion, a-t-on

appris dimanche auprès de la direction
locale des transports. 
Cette nouvelle structure, pour laquelle a
été consacrée une enveloppe de 260 mil-
lions de dinars pour sa réalisation et près de
20 millions de dinars pour son équipement

(climatisation, caméras de surveillance,
écrans d’affichage, outil informatique,
groupe électrogène, entre autres), a été
accueillie avec un grand soulagement par
les voyageurs qui y trouvent toutes les
conditions de confort.      La gare routière,
qui sera exploitée par 26 autobus offrant
une capacité de 1.366 sièges, dispose d’une
autorisation de transport vers différentes
wilayas du pays, notamment Alger, Oran
et Constantine, via plusieurs wilayas, au
Nord, ainsi que vers des destinations du
Sud telles que Adrar et Bechar puis Naâma,
El-Bayadh, Djelfa et autres, a-t-on signalé
en faisant remarquer que la wilaya la plus
proche est Béchar à 800 km.  La conces-
sion pour la gestion de cette structure a été
attribuée, pour trois années, à la société
publique de gestion des gares routières
(Sogral), qui a déjà à son actif la gestion de
17 gares du genre à l’échelle nationale et
qui s’est engagée à employer, pour les
besoins de la gare de Tindouf, 40 personnes
et à prendre en charge leur formation, selon
le directeur des transports de la wilaya de
Tindouf, Boudaoud-Belbachir.  

A P S   

ALGER
Opérations

de solidarité
au profit de familles

démunies 
Trois opérations de solidarité ramad-
hanesque au profit de familles démunies
ont été lancées à l'occasion des dix
derniers jours du mois sacré du jeûne,
indique dimanche l'Agence de développe-
ment social (ADS) dans un communiqué.
Ces opérations ont été mis au point par
l'antenne régionale de l'ADS d'Alger. La
première opération concerne la circonci-
sion de trente- trois enfants démunis,
recensés et encadrés par la cellule de prox-
imité de solidarité (CPS) de Souidania
(affiliée à l'ADS), en collaboration avec
l'Association des diabétiques qui a pris en
charge l'aspect médical, les Scouts musul-
mans ont en charge l'animation et le céré-
monial tandis que l'ADS endosse l'aspect
financier.  
La deuxième opération a trait à la distribu-
tion de denrées alimentaires et de vête-
ments de l'Aïd au profit d'enfants dont les
parents ou les soutiens de familles sont
des détenus. L'opération a été organisée par
la cellule de proximité de Messelmoune en
collaboration avec l'administration péni-
tentiaire de Blida qui a fourni le listing des
détenus, ainsi que la direction de l'action
sociale et de solidarité DASS de Tipasa.
Une trentaine d'enfants ont été recensés
dans cette localité rurale pour bénéficier de
vêtements de l'Aïd. La dernière opération
de solidarité ramadhanesque se déroulera
dans la commune d'Azazga (Tizi-Ouzou)
autour d'un concours de récital coranique
au cours de la nuit du destin "Leilet El
Qadr". 
Trois femmes lauréates et trois enfants
seront primés à l'issue du concours organ-
isé en collaboration avec l'association des
notables de la mosquée Cheïkh-Ahdad. 

APS  

BLIDA 
Rush des familles

sur les
rafraîchissements 

En ces soirées du Ramadhan marquées par
une forte canicule, les cafés et les salons
de thé de la ville de Blida, notamment
ceux situés à la place du 1er-Novembre se
sont transformés en crémeries pour la
vente de rafraîchissements, très sollicités
par les familles. 
A l’ex-place Ettoute, les familles, en
quête de quiétude et de détente, s’attablent,
chaque soir venu, en plein air pour
déguster des crèmes glacées et siroter des
sorbets, notamment au niveau de l’une
des crémeries, spécialisée en la matière.
Cette crémerie se distingue des autres par
le fait qu'elle propose à ses clients des
crèmes glacées agrémentées aux fruits, le
tout soupoudré de cacahuètes et de miel.
Ces délices portent des noms suggestifs,
tels "Rêve d’amour", "Reine des fruits",
"Criponi italienne", "Banana split". Se
prélassant autour de tables achalandées de
coupes de glace, des familles restent en ce
lieu jusqu’à une heure tardive de la nuit,
pour profiter de la fraîcheur de l’endroit
qui offre un décor naturel, allées de mûri-
ers, espaces verts et un jet d’eau, des plus
agréables et des plus reposant. 
Considérée comme le noyau de la ville de
Blida, créée au XVIème siècle, la place du
1er-Novembre et sa multitude de cafés
reste, indubitablement, une destination
privilégiée des familles blidéennes.

APS



D epuis l'élection de M. Morsi en
juin, toute l'Egypte attendait une
confrontation entre la confrérie des

Frères musulmans, dont est issu le pre-
mier chef d'Etat civil de l'histoire du pays,
et l'institution militaire, colonne
vertébrale du régime depuis l'avènement de
la république en 1952. Annoncé pour sep-
tembre, après le Ramadan et avant la fin
des travaux de l'Assemblée constituante,
le choc a finalement eu lieu plus tôt que
prévu. Dimanche 12 août, Mohamed
Morsi a pris les Egyptiens par surprise en
faisant annoncer la mise à la retraite – avec
effet immédiat – du maréchal Tantaoui,
ministre de la Défense et chef du Conseil
suprême des forces armées (CSFA), qui
dirige le pays depuis la chute d'Hosni
Moubarak à la suite de la révolution de
janvier-février 2011.
Ce limogeage en bonne et due forme,
compensé par un poste honorifique de con-
seiller à la présidence, s'est accompagné de
la mise sur la touche de Sami Enan, le
chef d'état-major de l'armée et numéro
deux du CSFA. Le président Morsi a
également annulé la déclaration constitu-
tionnelle du CSFA de juin, attribuant de
larges pouvoirs aux militaires, notam-
ment celui de légiférer, après la dissolu-
tion, entre les deux tours de la présiden-
tielle, du Parlement – largement dominé
par les islamistes – sur décision de justice.

Tantaoui était devenu un
symbole de l’ancien régime

M. Morsi s'est octroyé le pouvoir de
légiférer, en attendant l'élection d'un nou-
veau Parlement, qui devrait suivre l'adop-
tion d'une nouvelle Constitution. Il s'est
aussi accordé, d'après le décret présidentiel
publié dimanche, la possibilité de dis-
soudre la commission constituante et d'en
nommer une nouvelle si l'actuelle ne
parvient pas à "achever son travail".
Dernière annonce, passée au second plan
dans cette journée riche en rebondisse-
ments : la nomination d'un vice-président
en la personne du juge Mahmoud Mekki,
particulièrement actif lors de la fronde des
magistrats contre le régime Moubarak en

2005. Dès l'annonce de ces limogeages,
les sympathisants islamistes ont com-
mencé à se rassembler place Tahrir afin de
soutenir le président Morsi et célébrer le
départ du maréchal Tantaoui, honni par
une partie de l'opinion car devenu, au fil
des mois, un symbole de l'ancien régime.
Cet homme, âgé de 76 ans, a fait toute sa
carrière dans le sillage de Hosni Moubarak
dont il a été le ministre de la Défense
depuis 1991 jusqu'à sa chute.
A la tête du CSFA, il a couvert les mil-
liers d'arrestations, les actes de torture et
les procès militaires expéditifs à l'encontre
des manifestants de la place Tahrir. Lors du

procès d'Hosni Moubarak pour l'assassinat
de quelque 800 personnes durant les trois
semaines de soulèvement populaire, il
avait cherché à disculper le raïs déchu.
Mais sa nomination comme conseiller
présidentiel, tout comme celle de Sami
Enan, devrait leur épargner d'éventuelles
poursuites judiciaires.
Réputé terne et effacé, le président Morsi
a fait preuve, dans cette manœuvre
périlleuse, d'un doigté et d'un sens auda-
cieux du timing. Son "coup de force"
intervient, en effet, en pleine offensive de
l'armée contre les groupes terroristes du
Sinaï, après l'assassinat, le 6 août, de
seize gardes-frontières postés entre Israël
et la bande de Gaza. Le nouveau chef de
l'Etat n'a pas attendu que l'armée tire béné-
fice de cette opération.
Le général Abdel Fattah Al-Sissi, chef des
renseignements militaires a été nommé au
ministère de la défense. Le général Sedki
Sobhi prend la tête de l'état-major.
Les changements au Caire sont en
revanche un coup dur pour l'Arabie
Saoudite, qui ne voit pas d'un bon œil l'as-
cension des Frères musulmans  qui font
concurrence à son leadership religieux. Ce
n'est pas non plus une bonne nouvelle
pour Israël, qui assiste impuissant au
départ de tous les tenants de l'ancien
régime égyptien.
Reste à savoir quelle sera la réaction des
militaires et si le venin du cobra sera suff-
isamment puissant pour terrasser la man-
gouste. 

R.  I . /  Le Monde
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Morsi frappe l'armée
à la tête

Le cobra a frappé le premier. Dans l'éternel combat du cobra contre la mangouste, la seule
chance de survie du reptile est de mordre le redoutable mammifère avant que ce dernier ne le

saisisse à la gorge. C'est ce qu'a fait le président islamiste Mohamed Morsi face à l'armée.

D es représentants du gouvernement
afghan ont eu des discussions
"secrètes" avec un haut responsable

taliban, le mollah Abdul Ghani Baradar,
détenu au Pakistan, dans le cadre de négoci-
ations de paix, a annoncé lundi un respons-
able afghan.  "Des responsables du gou-
vernement afghan et de l'ambassade
d'Afghanistan au Pakistan ont eu des discus-
sions secrètes avec lui en prison il y a deux
mois", a déclaré Mohammad Ismaïl
Qasimyar, un membre du Haut conseil pour

la paix afghan (HCP), qui tente de dialoguer
avec l'insurrection talibane. 
"Ils ont parlé de négociations de paix", a-t-il
poursuivi, ajoutant que Kaboul avait
demandé à Islamabad de "le libérer parce qu'il
a montré de l'intérêt pour des discussions de
paix avec le gouvernement afghan". Le
mollah Abdul Ghani Baradar, un chef mili-
taire taliban, est considéré comme le prison-
nier le plus haut placé dans la hiérarchie tal-
ibane. Son arrestation par Islamabad en
2010 avait, selon Kaboul et un ancien

responsable de l'Onu en Afghanistan,
entravé les efforts déployés par le gouverne-
ment afghan pour tenter de rallier les
rebelles à la paix. Les gouvernements
afghan et pakistanais ont confirmé ces
derniers jours discuter du sort de M. Baradar.
Les rebelles talibans ont interrompu en
mars dernier des discussions préliminaires
avec les Américains, à qui ils réclament
d'abord la libération de cinq de leurs cadres
emprisonnés à Guantanamo. 

APS

AFGHANISTAN 

Discussions "secrètes" pour négociations
de paix

SYRIE

Damas
toujours sous
les bombes

La Syrie n'en finit pas de
s'enfoncer dans le conflit .
L'armée a bombardé la capitale
cette nuit tout en luttant à terre
contre  les  rebelles pour l e
contrôle d'Alep, enjeu
stratégique du conflit.
Au nord de la Syrie, la ville
d'Alep reste le symbole de la
résistance au régime syrien.
L'armée ne parvient pas à faire
flancher les rebelles sur lesquels
el le  a mené une offensive
terrestre le 8 août pour le s
déloger.
Dans la nuit de dimanche à
lundi, le pilonnage de plusieurs
quartiers se poursuivait, mais
les communications étant
coupées avec la ville, il était
difficile d'obtenir des
informations.

Damas perquisitionnée
et bombardée

Les obus se sont abattus au
petit matin ce lundi sur Assali ,
Nahr Aïché et Qadam, des
quartiers du sud de Damas, ainsi
que dans la banlieue sud à
Irbine, al-Tal et Artouz, assure
l'Observatoire syrien des dro i t s
de l'Homme (OSDH). Dans le
même temps, les soldats de
l'armée syrienne ont mené une
large campagne de perquisition
et d'arrestations dans le vieux
Damas où de nombreux tirs ont
été entendus. Les comités
locaux de coordination (LCC),
qui regroupent des militants sur
le terrain, ont indiqué qu'à
Chaghour (vieux quartier de
Damas), "les forces de sécurité
ont  br isé  les  portes  des
magasins qui étaient fermés"
pour les contraindre à ouvrir
alors qu'ils faisaient grève en
signe de protestation contre  le
régime. Ces opérations se
seraient soldées par la mort de
15 personnes, dont 10 civils et
deux rebelles à Damas. Tro i s
civils, dont deux enfants, ont
aussi été tués par des tirs de
roquettes à Deraa (Sud), berceau
de la révolte contre le régime de
Bachar al-Assad.

R. I./Agence
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Obâdah Ibn As-Sâmit, qu'Allah soit satisfait de lui,
a rapporté ceci :  « Le Prophète (Salla Allahou

Alaihi wa Sallam) sortit afin de nous informer de
la date de la Nuit du Destin, quand deux hommes

parmi les Musulmans se mirent à se disputer. 

La recherche
de la Nuit
du Destin

dans les nuits
impaires

Page 12

La fin du monde
2012 n’aura pas lieu
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‘‘Ô vous qui croyez ! Répondez à Dieu et au
Messager lorsqu’il vous appelle à ce qui vous
donne la (vraie) vie et sachez que Dieu s’interpose
entre l’homme et son cœur, et que c’est vers Lui
que vous serez rassemblés.’’ Cela explique que les
conseils et exhortations du Prophète ne sont com-
parables à nul autre. S’y conformer est un moyen
de gagner le salut dans ce monde et dans l’autre.
Chacune des exhortations du Prophète repose sur
une sagesse qui sauvera les hommes du mal et de
la souffrance, tout son enseignement est inspiré et
appuyé par Dieu, un Musulman sincère ne peut
que s’y soumettre, pour accéder ainsi à la foi. Les
paroles du Prophète qui nous sont parvenues
témoignent des excellents conseils qu’il
prodiguait aux croyants. L’exemple en est le con-
seil qu’il donna à son compagnon Mou’adh et qui
est rapporté comme suit : ‘‘Ô Mou’adh, voici ce

que je te conseille: crains Dieu, dis la vérité, tiens
tes promesses, sois digne de confiance, épargne
ton voisin, témoigne de la bonté aux orphelins,
sois modeste dans tes propos, répands la paix, fais
de bonnes actions, cramponne-toi à la foi, appro-
fondis ta connaissance du Coran, aime la vie
future et crains le rendu des comptes...’’ ‘‘Ô
Mou’adh, voilà ce que je t’interdis: n’appelle pas
l’honnête homme menteur, ne suis pas la voie du
péché, ne désobéis pas au juge équitable et ne
sème pas la corruption’’. ‘‘Ô Mou’adh, voilà mes
instructions : crains Dieu à chaque fois que tu
passes devant une pierre, un arbre ou un monceau
de terre. Repens-toi après chaque péché. Repens-
toi pour les péchés commis en secret et en pub-
lic.’’ Voilà comment le Prophète éduquait ceux qui
l’entouraient et les exhortait à la vertu.
Conformément à l’ordre de Dieu révélé dans le

verset du Coran : “Et proclame hautement Sa
grandeur.” (Sourate al-Isra verset 111), chaque fois
que le Prophète expliquait une question, conseil-
lait les croyants, prêchait ou priait, il évoquait
Dieu par Ses noms les plus sublimes. Il rendait
hommage à Sa puissance, Sa majesté et Sa
grandeur. Dieu a indiqué au Prophète dans maints
versets comment s’adresser aux hommes : Dis :
“Ô Dieu, Maître de l’autorité absolue. Tu donnes
l’autorité à qui Tu veux, et Tu arraches l’autorité
à qui Tu veux; et Tu donnes la puissance à qui Tu
veux, et Tu humilies qui Tu veux. Le bien est en
Ta main et Tu es Omnipotent. Tu fais pénétrer la
nuit dans le jour, et Tu fais pénétrer le jour dans la
nuit, et Tu fais sortir le vivant du mort, et Tu fais
sortir le mort du vivant.  Et Tu accordes attribution
à qui Tu veux, sans compter.” (Sourate La famille
d’Imran versets 26-27-29).                (Suivra)

Connaissez-vous le sceau des Prophètes ?

La recherche de la Nuit du Destin
dans les nuits impaires

Obâdah Ibn As-Sâmit, qu'Allah soit satisfait de lui, a rapporté ceci :  « Le Prophète (Salla Allahou Alaihi wa Sallam) sortit afin de
nous informer de la date de la Nuit du Destin, quand deux hommes parmi les Musulmans se mirent à se disputer.  

I l dit  alors :  "Lorsque je sortais pour
vous informer de la date de la nuit du des-
tin, untel et un tel se sont disputés, puis

je l'ai oubliée. Ceci est peut-être un bien
pour vous. Recherchez-la quand même dans
la nuit du vingt-neuf, du vingt-sept et du
vingt-cinq". (Boukhari, An-Nasaa'ii et
Ahmad)
Abou Sa'iid Al-Khodrii rapporta ceci : "Le
Messager d'Allah (Salla Allahou Alaihi wa
Sallam) fit l'I'tikaaf lors de la deuxième
décade du mois Ramadan, en y recherchant la
nuit du destin avant qu'elle ne lui soit mon-
trée, puis ordonna que l'on démonte les ten-
tes et on les démonta. Puis on lui montra
qu'elle se trouvait dans la dernière décade. Il
ordonna alors qu'on remonte les tentes et on
les remonta. Puis il sortit auprès des gens et
dit : "Ô hommes, on m'a montré la nuit du
destin, puis deux hommes sont venus se dis-
putant (se querellant) et vint avec eux le
Diable, c'est alors qu'on me la fit oublier.
Recherchez la donc dans la dernière décade du
mois de Ramadan, recherchez la dans la nuit
du vingt-neuf, du vingt-sept et du vingt-
cinq". (Boukhari et Mouslim) 

Enseignements et règles : 
1- L'interdiction aux Musulmans de se sépa-
rer, d'avoir des différents, de se disputer et
d'avoir de l'antagonisme les uns envers les
autres ; ceci, pour une futilité, peut causer
un mal à ceux qui se disputent ainsi qu’aux
autres. Cela est aussi une cause de dispari-
tion du bien et c'est pour cela qu'on fit

oublier au Prophète (Salla Allahou Alaihi
wa Sallam) la Nuit du Destin. En plus de
tout cela les disputes peuvent priver les dis-
puteurs du pardon de leur Seigneur. Le
Prophète (Salla Allahou Alaihi wa Sallam) a

dit dans ce sens dans un hadith authentique:
"Les œuvres des gens sont soumises à Allah
tous les lundis et Jeudis. Le Seigneur par-
donne à tous les musulmans à l’exception de
deux personnes en discorde. Il dit : Ajournez

ces deux-là jusqu'à ce qu'ils se réconcilient !"
(Ahmad) 
2- On retire comme bénéfice du Hadith de
Obâdah, qu'Allah soit satisfait de lui, qu'un
groupe de personnes peut porter le poids du
péché d'une personne en particulier et en
subir les conséquences.
3- La Nuit du Destin existe toujours et cela
fait l'unanimité, et la chose qui fut oubliée
c’est sa date exacte.
4- Le bienfait, pour les Musulmans, prove-
nant du fait que la nuit du destin a été
oubliée, ce sont les efforts d’adoration qu’ils
fournissent toutes les nuits de la dernière
décade.
5- Il est plus probable que les nuits impaires
de la dernière décade soient celles où l'on doit
rechercher la Nuit du Destin.
6- Le Prophète (Salla Allahou Alaihi wa
Sallam) ne savait pas où se trouvait la Nuit
du Destin, puis on la lui montra, puis on la
lui fit oublier.
7- L'importance que le Prophète (Salla
Allahou Alaihi wa Sallam) accordait à la
recherche de la nuit du destin. Il la recher-
chait dans la deuxième décade du mois de
Ramadan avant qu’on ne lui montre qu'elle
se trouve dans la dernière décade; et ce mal-
gré le fait qu'Allah, Exalté soit-il, lui ait par-
donné ses péchés passés et à venir.
8- L'importance accordée à la recherche de la
nuit du destin ; sa quête est une imitation du
Prophète (Salla Allahou Alaihi wa Sallam)
et cela ne se produit qu'en veillant pendant
toute la décade et particulièrement ses nuits
impaires.

L es bosses du chameau constituent un autre élément
essentiel de sa bonne tenue dans les environnements
extrêmes. Celle-ci constitue une provision de nourri-

ture. Un cinquième du poids du chameau s'y trouve
rassemblé, sous forme de graisse, qui lui fournit la nour-
riture en période de pénurie. Le stockage de la graisse dans
une seule région du corps entrave la déperdition d'eau dans
tout le corps, car celle-ci est précisément due à la graisse.
Ainsi le chameau minimise l'utilisation de l'eau contenue
dans son organisme et peut vivre trois semaines sans eau.
Dans ces mêmes circonstances graves, un être humain
perdrait 8% de son poids, ce qui signerait son arrêt de mort
dans un délai de 36 heures, puisqu'il perdrait complète-
ment l'eau qui se trouve dans son corps. Bien qu'un
chameau consomme habituellement 30 à 50 kilogrammes
de nourriture par jour, il lui est possible de survivre pen-
dant un mois en se contentant de 2 kilogrammes d'herbe
par jour. Les chameaux possèdent de fortes lèvres, sem-
blables à de la gomme, qui leur permettent de manger des
épines suffisamment pointues pour pouvoir percer du cuir
épais. De plus, ils possèdent un estomac à quatre compar-
timents ainsi qu'un solide système digestif, leur permet-

tant d'assimiler tout ce qu'ils peuvent ingurgiter. Ils peu-
vent même avaler des matériaux tels que du caoutchouc,
qu'on ne peut quand même pas considérer comme étant une
nourriture normale! Une telle faculté d'adaptation est vrai-
ment très précieuse dans les environnements très hostiles.
Les yeux du chameau possèdent deux couches de cils
conçus comme deux peignes, séparés mais maintenus
ensembles le protégeant ainsi efficacement contre les
fortes tempêtes de sables. En cas de danger, ils sont
automatiquement fermés. Ainsi, grâce à cette spécificité,
il est impossible qu'un petit grain de sable puisse pénétr-
er dans ses yeux. Le nez et les oreilles sont couverts de
longs poils pour protéger l'animal contre le sable et la
poussière.  Son long cou lui permet d'atteindre des branch-
es à 3 mètres de hauteur, et donc de s'alimenter de leurs
feuilles. De plus, le chameau peut fermer ses naseaux,
afin de ne pas permettre au sable de pénétrer. Le pelage
épais et impénétrable du chameau évite à la peau du
chameau d'être affectée par les brûlures du soleil du désert.
Il protège également l'animal contre les atteintes des
grands froids. Ainsi les chameaux du Sahara supportent-ils
des températures supérieures à 50°C, tandis que les

chameaux des hautes vallées froides de Bactriane (au nord
de l'Afghanistan) peuvent survivre lorsque la température
descend au-dessous de –50°C, à une altitude voisine de
4.000 mètres. Les pieds du chameau, larges en comparai-
son de ses pattes, sont spécialement "conçus et élargis
afin d'aider l'animal à avancer dans le sable sans risque
d'enlisement. Ces pieds possèdent une forme élargie à la
base et boursouflée. Une peau épaisse sous la voûte plan-
taire constitue une protection contre le sable brûlant du
désert. De plus, ces pieds sont adaptées à tous les sols,
puisqu'elles sont dotées de deux orteils reliés entre eux par
un coussin flexible. Cette structure qui lui permet de
saisir fermement la terre est composée de quatre grosses
boules. Ces pattes sont entièrement adaptées à toutes
sortes de sols. Ses ongles protègent la patte contre tous
les dommages potentiels qui peuvent être causés par les
chocs. Les genoux sont couverts d'une structure appelée le
"cor", une callosité qui se compose d'une peau aussi dure
et épaisse que la corne. Quand l'animal s'allonge sur le
sable extrêmement chaud, cette structure pleine de cal pro-
tège l'animal d'éventuelles brûlures.

(Suivra)

CCiittaattiioonn
dduu jjoouurr

‘‘Dis :  Si la mer était
une encre [pour écrire]
les paroles de mon
Seigneur, certes la mer
s’épuiserait avant que
ne soient épuisées les
paroles de mon
Seigneur, quand bien
même Nous lui
apporterions son
équivalent comme
renfort.” (Sourate al-
Kahf verset 109) 

Rames
à dents !
Il nous est arrivé,
tout au début du
Ramadhan, d’aborder
modestement les ver-
sets 73 et 74 de la
sourate le pèlerinage.
Nous avons expliqué
que les versets en
question, demeurent
et demeureront un
défie divin, qu’au-
cune créature ne
saurait relever et ce
jusqu'à la fin des
temps. Ne leur trou-
vant aucune faille,
certains détracteurs
sont allés chercher
celle-ci dans la tradi-
tion du prophète
pour dépoussiérer un
hadith que la plupart
des exégètes déclarent
apocryphe, en part ic-
ulier l’école
malékite. Il est éton-
nant que notre
‘‘Orpheline’’ à tra-
vers une émission
religieuse, tout en
occultant les versets,
s’appuie sur le dit
hadith et fait dire à
son invité que :
‘‘Lorsque une
mouche tombe dans
une tasse, il  faut
quand même prendre
le breuvage car il est
béni.  Il  suffit  de
bien enfoncer la
bestiole, car si une
de ses ailes est
vecteur de maladie,
l’autre contient l’an-
tidote’’. Merci Dr
Imad on a compris !

La fin du monde 2012
n’aura pas lieu 

‘‘Le jour où le ciel sera comme du métal en fusion et les montagnes comme de la laine, où nul ami dévoué ne s'enquerra d'un ami,
bien qu'ils se voient l'un l'autre'' (Sourate 70 verset 08).  Pour les grandes puissances le souci majeur de leur stratégie est

d’augmenter leurs capacités de dissuasion, pour se prévaloir et conquérir de forces des contrées qui ne demandent qu’à vivre dans la
paix et la quiétude. Tout cela au nom de la démocratie et des libertés qu’ils prétendent défendre.

Q uelle que soit l’importance de la
technologie, elle ne devrait pas
nous faire oublier les liens qui

ont rattaché de tout temps l'homme à
la terre. Nous appartenons à la terre,
notre organisme ne peut survivre
ailleurs qu’ici, nous n’avons mal-
heureusement pas de planète
d’échange. 
Malgré toutes les sonnettes d’alarme,
tirées par des institutions crédibles
quant aux catastrophes imminentes
qui nous guettent tous, y compris
ceux qui détiennent les rênes du
monde, rien n’a réussi à inquiéter ces
puissances maléfiques. Ne reculant
devant rien et n’étant obsédés que par
la réalisation de leurs desseins
funestes, ils se détruisent et la terre
avec, devant l’impuissance des faibles
et des opprimés.
800 milliards de dollars US dépensé
dans l'armement par le gouvernement
Américain pour la seule année 2009,
suivi de près par la Russie, le Japons
et Israël. Les dépenses consacrées à
l’environnement et au développement
de l’agriculture, par ces mêmes pays
ne représentent pas le un dixième de ce
qui est accordé à l’armement.
Récemment, le Brésil qui possède
d’autres richesses pour booster son
économie, vient de voter une loi
autorisant des multinationales à
déboiser un quart de la forêt
Amazonienne, une autre plaie vient
s’ajouter au massacre sans vergogne

du premier poumon de l'humanité.
Un suicide programmé, juste pour
faire monter la courbe de la croissance
économique dans ce pays que la nature
a vraiment gâté.
Donc notre perte ne sera que le résul-
tat de notre vanité et de notre égoïsme
démesuré. Nous détruisons de l’in-
térieur notre vie ici sur terre. Par notre
industrie sans bornes nous créant un
trou béant dans l’atmosphère et nous

fragilisant de plus en plus notre voute
protectrice que le Seigneur à créer
pour nous assurer paix et quiétude sur
terre. Il (Notre Seigneur) n’a rien lais-
sé au hasard. La terre est protégée de
toutes violations et ne peut être détru-
ite par une quelconque faille due à la
création, Lui le Parfait et
l’Omniscient n’a rien laissé au hasard. 
‘‘Nous avons fait du ciel, une voûte

protégée, mais ils (les infidèles) se

détournent de Nos Signes.’’ (Sourate
21 verset 32). La voûte est désignée
dans le Coran sous le terme de saqfan,
qui veut dire littéralement toit, pour
symboliser, le toit d'une maison, qui
protège des agressions extérieures. Un
autre verset donne plus de précisions :
‘‘Nous avons paré le ciel le plus
proche de la terre de luminaires et
L'avons pourvu d'une protection’’
(Sourate 41 verset 42). La faune dans le Coran

                                                                         



Nougat aux
amande
Ingrédients :
1 boîte de lait concentré sucré
250 gr de poudre d'amandes 
100g d'amandes mondées et con-
cassées 
50 gr de nougat
Préparation :
Ouvrir  la boîte de lait concentré et
verser dans une jatte.  Ajouter les
la poudre d'amandes et mélanger
bien jusqu'à obtention d'un mél-
nage homogène. Réserver au
réfrigérateur environ 20 mn.
Pendant ce temps, couper le
nougat en petits dés. Réserver.
Verser les amandes concassées dans
un bol. Préparer des petites cais-
settes en papier. Sortir  la prépara-
tion du réfrigérateur et rouler des
petites boules avec la paume de la
main en insérant un morceau de
nougat. Déposer ensuite dans le
bol d'amandes concassées rouler de
tous côtés. Renouveler jusqu'à
épuisement de la pâte.

14

MIDI LIBRE N° 1649 | Mardi 14 août 2012

Cigares aux
amandes 
Ingrédients :
500g d’amande
1c. à c de cannelle
50 g de beurre
120 g de sucre

2 c. à s de fleure d’oranger
miel
Préparation :
Ebouillanter les amandes et
les monder, les mixer avec le
sucre, puis ajouter la can-
nelle, fleure d’oranger, le
beurre et bien mélanger
jusqu’a obtenir une pâte d’a-
mande homogène. Façonner
des boudins. Disposer un
boudin de la pâte sur la
feuille de brick au milieu.
Replier les 2 angles et roulé
très serré de bas en haut.
Faire cuire les cigares au
four, et les plonger dans la
miel.

Petits fours aux
noisettes
Ingrédients :
100 g de noisettes 
100 g de noisettes
moulues 
200 g de beurre ramol-
li 
125 g de sucre
semoule 
250 g de farine  
Préparation :
Dans un récipient,
travailler le beurre
et le sucre jusqu'à
l'obtention d'une
crème onctueuse.
Dans un autre récipi-
ent, mélanger les
noisettes moulues avec la
farine puis les incorporer à
la première préparation. Bien
pétrir jusqu'à l'obtention d'une
pâte lisse et homogène.
Confectionner des petites boules de pâte,
les disposer sur une plaque préalablement huilée et farinée. Garnir les Petits fours avec
des noisettes puis les faire cuire dans un four préchauffé à 180°C pendant 15 min.

Mkhabez aux noix
Ingrédients :
250gr de noix en poudre 
175g de émondées 
175g de sucre fin 
1/2 C. à café de levure chimique 
3 jaunes d'œufs 
2 œufs entiers 
3 sachets de sucre vanille 
250 gr de sucre 
1/2 litre d'eau 1
2 c a soupe de cacao ou de nescafé 
Quelques cerneaux pour décorer 
Préparation :

Dans une terrine, mélanger
les amandes et les noix en
poudre, puis le sucre et la
vanille. Ajouter les jaunes
d'œufs et les œufs entiers un
par un, en travaillant la pâte
jusqu'à ce qu'elle devienne
ferme. L'étaler sur 2 cm d'é-
paisseur et découper des car-
res ou des triangles a l'aide
d'un couteau ou d'un
emporte-pièce. déposer sur
un plat beurré et fariné, faire
cuire à four moyen 08 a 10
minutes TH3 180°C et
laisser refroidir.

Glaçage
Faire bouillir l'eau et le
sucre pendant 15 a 20 mn,
retirer du feu quant le sirop
devient un peu épais.
Laisser refroidir, puis
ajouter le sucre glace, le
cacao (ou le nescafé) et le
jus de citron. Mélanger-le
tout a l'aide d'une cuillère en
bois jusqu'à ce que le glaçage
soit consistant. Tremper
ensuite les gâteaux dans le
glaçage et décorer avec un
cerneau de noix.  Laisser
sécher.

Wadnin elkadi 
Ingredients :
750 g de farine 
6 œufs 
6 c. à soupe d'eau 
6 c. à soupe d'huile 
1 tasse de sucre glace
Huile de friture
Préparation :
Dans une terrine, verser la farine puis
creuser un puit au centre. Verser les
oeufs un à un, bien mélanger.
Ajouter ensuite l'huile et l'eau. Bien
pétrir. Sur une surface plate tamiser
de farine, poser la pâte dessus puis
continuer à pétrir jusqu'à ce que la
pâte devienne homogène. La couper
en 10 ou 12 parts, saupoudrer de farine et couvrir d'un linge. Avec un rouleau de pâtis-
serie étaler chaque part afin d'obtenir une galette de 1mn environ. Couper des lanières
larges et longues (5 cm de large 30 cm de long). Sur un linge tamiser de farine, poser
les bandes par- dessus et couvrir. Chauffer l'huile dans une grande marmite sans la porter
à ébullition. Piquer l'extrémité d'une lanière avec une fourchette en tenant l'autre
extrémité avec une main. Secouer pour éliminer le reste de farine. Tremper quelques sec-
ondes dans l'huile la partie tenue par la fourchette puis rouler rapidement la pâte autour
de la fourchette pour éviter quelle ne brûle. C'est prête lorsque qu'elle est de couleur
claire. Mettre dans une passoire pour laisser égoutter. Disposer dans un plat de service
et saupoudrer de sucre glace.Conservez au frais.
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ESCROQUERIE

Un coffret bourré d’euros et d'illusions
(1re partie)

PAR KAMEL AZIOUALI   

Zakia, une veuve de trente-huit ans,
habite  Blida mais a l’habitude de se
rendre dans un hammam se trouvant
à Alger. Dans ce hammam travaille

une Sénégalaise d’une quarantaine d’an-
nées avec laquelle elle a fini par sympa-
thiser. Leur amitié fut telle que Zakia s’é-
tait laissé aller à des confidences, donnant
ainsi à sa nouvelle «amie» les éléments
qui lui permettraient d’échafauder à ses
dépens une escroquerie satanique. Ayant
appris que Zakia était une commerçante
aisée et que son défunt mari avait l’habi-
tude de passer de longs séjours d’affaires en
France, la masseuse sénégalaise lui dit :
- Tu ne t’es jamais demandé si ton mari
avait un compte en banque en France ?
- Euh… Non, l’idée ne m’a jamais
effleurée.
- C’est un tort.  Tu m’as dit qu’il se rendait
régulièrement en France pour affaires mais
qui te dit qu’il n’avait pas une femme et un
compte en banque dont il n’a pas eu le
temps de rapatrier les avoirs ?
- Je m’en fous qu’il ait eu une femme ou
pas, répondit Zakia. Par contre, j’aimerais
bien savoir s’il a un compte en banque…
Surtout s’il se trouve en France. Tu sais
où en est le cours de l’euro en ce moment ?
- Oui…
- Cela dit, comment pourrais-je faire pour
savoir si mon défunt époux avait un
compte en banque en France ? 
Et d’abord dans quelle banque ? 
Je ne vais tout de même pas me  rendre en
France et faire le tour de toutes les banques
pour demander si mon pauvre mari avait
un compte. Et même si je trouvais la
banque où son compte est domicilié,

jamais je ne pourrai retirer l’argent qu’il
contient… l’administration française doit
être plus compliquée et plus stricte que la
nôtre…
- Mais qui te dit que tu vas voir affaire
avec l’administration française ? Tu vas
prendre possession de l’argent de ton mari
sans avoir à partir en France, ma sœur !
- Comment ça ?
- Grâce à la science millénaire africaine…
- La science millé… quoi ?
- Oh ! Zakia, ce serait long à
expliquer…Tout ce que je sais c’est que je
connais des gens en mesure de t’aider à
prendre possession de l’argent de ton
défunt mari sans que tu n’aies à  traverser
la Méditerranée et sans que tu n’aies à faire

face à un banquier qui te réclamera une
tonne de paperasse avant que tu n’aies le
droit de demander à prendre  possession de
ce qui te revient de droit.
- Oh ! Miriama… D’abord, je ne sais
même pas si mon mari avait un compte en
France.
- Moi, je suis certaine qu’il en a un… Si
tu n’y vois pas d’inconvénient, je te met-
trai en contact avec un ami pour qui la sci-
ence millénaire africaine n’a aucun secret.
- Non, je n’y vois aucun inconvénient…
- Très bien… Je vais lui téléphoner immé-
diatement…
Zakia et son amie convinrent d’un rendez-
vous pour le surlendemain avec l’érudit en
question.

Ils s’étaient retrouvés tous les trois dans
un restaurant de la capitale.
Après que Miriama eut fait part de la
préoccupation de Zakia au Malien de 48
ans, celui-ci se gratta la tempe.
- Hum… la première étape, madame, con-
siste à nous assurer que votre mari avait
un compte en banque.
- J’ai bien peur que cette première étape
soit déjà insurmontable.
- Mais pas du tout, madame. Dès cet
après-midi, nous  serons fixés. Mais il
faut que nous nous procurions d’abord  un
petit coffre en bois….
- Un petit coffre en bois ? Vous parlez de
ces petits coffres en bois sculptés que l’on
trouve dans les boutiques d’objets arti-
sanaux  et où certaines femmes cachent
leurs bijoux ?
- Oui.
- J’en ai deux à la maison.
- Non. Il nous faut un coffre que vous
n’avez jamais touché.
- Alors, nous allons en acheter un ! Il y a
une boutique non loin d’ici.
- Bien, ensuite, nous irons chez vous…
- Chez moi ? Oui, si vous voulez… Moi
tout ce qui m’intéresse c’est de savoir si
mon mari avait un compte en banque chez
les Français !- Vous le saurez cet après-
midi.- Moi, je ne peux pas venir avec
vous, fit Miriama, je travaille…
- Je te tiendrai au courant, lui répondit
Zakia. Si cette affaire se termine comme je
le souhaite, je t’offrirai une récompense !
Suffisamment d’argent pour que tu
puisses avoir ton propre hammam.

K .  A .
( à suivre…)

VOL DE TÉLÉPHONE MOBILE

Un voleur vraiment hardi…
Ce jour-là, il faisait tellement chaud

que Smaïl, un jeune homme de 30
ans, avait décidé de rentrer chez lui
en taxi. Il s’immobilisa au bord

d’un trottoir, à l’abri du soleil de juillet et
entreprit d’attendre un taxi. Il n’eut pas à
attendre longtemps. Un taxi apparut au
bout d’une trentaine de secondes. Comme
il y avait déjà quelqu’un à l’avant, il ouvrit
la portière arrière. Mais avant de la refer-
mer, un autre passager arriva. Tous les
deux s’installèrent et la voiture redémarra.
Au bout  de quelques instants, Smaïl
répondit à un appel téléphonique de sa
mère. Il était si absorbé par la conversa-
tion qu’il avait eue avec elle qu’il n’avait
pas vu le regard plein de cupidité que le
jeune assis à côté de lui avait longuement
posé  sur son téléphone tactile valant plus
de 20.000 DA. A un moment donné,  il vit
le jeune sortir de sa poche un petit télé-
phone bas de gamme et le plaquer contre
son oreille droite.
- Allo ! win raki ? c’est vrai ? Alors ça
tombe très bien ! Ecoute-moi, je suis dans
un taxi. Dans un petit moment, ce taxi
passera devant toi… Tiens-toi prête,  je te
donnerai un petit colis.
Smaïl détailla le jeune homme et la place
dans laquelle il était assis. Il n’avait pas de

colis ! mais qu’est-ce qu’il racontait à son
interlocutrice  ?
Le jeune homme se tourna vers Smaïl  et
lui dit :
- Tu as entendu ce que j’ai dit au télé-
phone, n’est-ce pas ?
- Euh…non…non ! Quelle idée.
- Et tu te demandes où est le colis dont j’ai
parlé ?
- Euh… je… non…
- Ne t’inquiète pas. Le colis, c’est toi qui
vas me le donner.
Ce disant, il sortit un couteau et en posa
la pointe contre les omoplates de Smaïl
- Allez, donne-moi ton téléphone portable
et tout se passera bien.
Comme Smaïl hésitait, l’autre appuya un
peu plus la pointe du couteau et il dut
abdiquer. Le jeune voleur prit le téléphone,
le lança à travers la portière et une jeune
fille l’attrapa en plein vol avant de dis-
paraître en courant.
Le jeune voleur se tourna ensuite vers sa
victime :
- Voilà, je vais descendre, sois sage ; ne
me suis pas… sinon tu risques, en plus de
ton téléphone portable,  de perdre autre
chose d’autre de beaucoup plus précieux.
Quelque chose d’irremplaçable.
Le chauffeur de taxi intervint :

- Laisse-le partir ! Laisse-le partir… ces
gens qui se promènent avec des couteaux
ne reculent devant rien. Il est capable de
t’arracher ta «douarra». Dans certains cas,
la lâcheté est un acte de sagesse. Laisse-le
partir.
Le chauffeur de taxi s’arrêta et le jeune
voleur descendit en courant.

Smaïl déposa plainte en brossant le por-
trait du voleur.
Quelques jours plus tard, ce dernier est
arrêté.
Le jeune voleur  a été jugé tout récemment
au tribunal d’El-Harrach. Il a été condamné
à un an de prison ferme et à une amende de
20.000 DA. K .  A .

Certains de nos concitoyens sont d’une naïveté et d’une crédulité hors du commun. Ils constituent des proies
idéales pour les escrocs de tout acabit. 
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5E ÉDITION DU FESTIVAL INTERNATIONAL DE LA BANDE DESSINÉE 

« Alger, 50 bulles ! »

PAR KAHINA HAMMOUDI 

Avec cette 5e édition, le Fibda
espère «participer à l’élargisse-
ment des horizons individuels
dans un esprit de liberté, c’est-à-

dire de tolérance et de respect mutuel ainsi
que dans la compréhension de certaines
notions relatives à l’histoire de notre pays,
du continent africain voire de toute l’hu-
manité», annonce, dans son éditorial,
Dalila Nedjam, commissaire du Festival
international de la bande dessinée d’Alger.
Le programme s’annonce d’ores et déjà
riche avec, notamment, 14 conférences,
10 ateliers, 4 tables rondes, 5 projections
et 9 expositions. 
Parmi ces activités, la venue du bédéiste
belge Etienne Schréder depuis le mois de
janvier 2012 qui a animé  à Alger une for-
mation en bande dessinée dispensée en six
sessions. La dernière session aura lieu du
09 au 13 septembre prochain. 
L'atelier de formation et l'atelier de pro-
duction ont eu lieu conjointement. Les
objectifs sont les mêmes : l'apprentissage
par la pratique et la publication.
Ces ateliers sont réservés prioritairement
aux lauréats et à la sélection des jeunes
talents du Fibda 2011. Le formateur se
réserve la faculté d’accepter ou de refuser
les candidatures.
Les ateliers seront destinés à la publica-
tion de BD pour le Fibda 2012. La volon-
té de se voir publier et de s’inscrire dans
une dynamique de groupe sera nécessaire.
Tous les aspects créatifs et techniques de
la réalisation d’un album seront étudiés.
La thématique commune et l’orientation
générale de l’atelier seront liées de près ou
de loin à l’indépendance de l’Algérie en
1962. Une fois ce préalable accepté, les
élèves devront respecter cette règle libre-
ment consentie.
Ils apprendront ainsi à multiplier les
approches d’un sujet donné, à varier leurs
sources d’inspiration, à s’approprier un
thème qui leur est soumis.
La participation à l’atelier n’entraînera pas
automatiquement publication. Seuls
seront proposés à publication les travaux
jugés satisfaisants sur le plan profession-
nel par le formateur. Le formateur restera

entièrement libre d’accepter ou de refuser
des travaux. En cas de refus, celui-ci sera
motivé par le formateur. Le refus d’un
projet fait également partie de la vie pro-
fessionnelle d’un bédéiste.
Les publications de courts récits en langue
arabe seront prioritaires. Les titres faisant
l’objet de publication seront soumis à
l’accord conjoint du formateur et des édi-
tions Dalimen. Les impératifs budgétaires
seront pris en compte.
L’assiduité aux ateliers sera une condition
essentielle de la publication finale. Mais

des motifs légitimes d’absence peuvent
être discutés entre le formateur et l’élève
concerné. Il ne faudrait pas que des obliga-
tions professionnelles ou autres soient
une source d’empêchement pour un élève
de participer à l’atelier.
Comme dans le cas de toute production
réalisée en atelier de formation, la presta-
tion artistique des élèves ne sera pas
rémunérée et les droits de publication des
travaux produits resteront propriété du
Fibda.

K. H.

CONCERT D’ AKLI YAHIATÈNE À TIZI-OUZOU

Ses fans épatés par sa seconde jeunesse 

Le public de Tizi-Ouzou a vécu une
soirée artistique mémorable, animée
à la maison de la culture au titre du
programme Spécial Ramadhan, par

l’inusable chanteur Akli Yahiatène (82
ans) qui a épaté ses admirateurs par sa sec-
onde jeunesse. 
C’est vers 23 heures qu’il apparut sur
scène sous un tonnerre d’applaudissements
et de youyous stridents. Resplendissant de
santé à vue d’œil et jouissant d’une vital-
ité que lui envieraient bien des jeunes, "Da
Akli", comme aiment à le nommer ses
intimes, nargue bien les aléas de la vieil-
lesse : droit comme un "i", mine pim-
pante, regard de lynx, chevelure noire,
sont autant de signes attestant d’une sec-
onde jeunesse de l’artiste. 
Pourtant, Yahiatène n’a pas été toujours

gâté par la vie, pour avoir vécu un orphe-
linat précoce dans les montagnes du
Djurdjura, avant de goûter à l’amertume de
l’exil, avec en "prime" un séjour dans les
geôles coloniales, pour son engagement
pour la cause nationale. 
Mais par son talent d’artiste, l’enfant
d’Ath Mendès a su transformer ses peines
et privations en un précieux capital, con-
sistant en une discographie de plus d’une
centaine de chansons, dont des succès
immuables qui ont été interprétés par
l’artiste durant cette soirée de samedi, tel le
tube Ya el menfi (Ô exilé), une mélodie
émouvante composée durant la guerre de
Libération nationale. La salle pleine à cra-
quer a repris en chœur ce cri d’indignation
poussé par les damnés de la terre pour
apprivoiser la prison et dénoncer leurs

bourreaux. En entonnant A yaxxam (Ô
Maison), l’artiste a suscité, en cette soirée
de samedi, une ambiance émouvante com-
muniant avec le public. Composée juste
après l’indépendance, cette chanson est un
appel pathétique au devoir de mémoire,
pour ne pas sombrer dans les méandres de
l’ingratitude et de l’individualisme minant
les "piliers" de la Maison, et fragilisant
ses fondements de solidarité et de cohé-
sion.  L'auteur s’insurge, dans cette chan-
son, contre ceux qui ont brisé le bonheur
collectif, incarné par l’esprit de partage et
de solidarité entre les membres d’une
même communauté, en lui substituant
une culture outrancière de l’intérêt person-
nel, exposant la "Maison" à la ruine et à
l’abandon. Une grande partie des chansons
déclinées durant cette soirée a été consacrée

à la femme algérienne et à l’exil (deux
thèmes inséparables), pour rendre hom-
mage à sa beauté et sa capacité de résis-
tance aux aléas de la séparation, contraig-
nant les hommes à aller loin pour gagner
leur vie, en confiant la garde de la famille
à la femme restée au foyer. Lors de cette
soirée, qui a duré plus de deux heures dans
une salle archicomble, le public a su
admirablement accompagner l’artiste, en
reprenant en chœur les refrains des chan-
sons, sous l’instigation de l’artiste octogé-
naire, qui n’a pas hésité à esquisser, sur
scène, des gestes de déhanchement, en
signe d’invitation des spectateurs à la
danse. A la fin du spectacle, beaucoup de
jeunes se sont déclarés "enjoués par le sec-
ond souffle de Da Akli". 

A P S

ZABANA ! DE  SAÏD OULD KHELIFA

L’avant-première 
prévue fin août

à Alger 
La projection du film Zabana ! en avant-
première mondiale est prévue à Alger le 30
août, a annoncé, dimanche, le réalisateur du
film, Saïd Ould Khelifa, sans préciser le lieu
devant abriter cette première projection. 
Lors d’une rencontre animée à la Libraire de
l’Emir Abdelkader nouvellement inaugurée à
Alger, le réalisateur, accompagné de Azzeddine
Mihoubi, qui a écrit le scénario du film et des
principaux acteurs, a présenté au public la
bande annonce ainsi que des extraits du film.  
Il a également annoncé que la diffusion du film
pour le grand public débutera "à partir de la mi-
octobre" et que "le calendrier prévoit aussi des
projections dans les casernes militaires et les
centres de détention".   
La bande annonce et les extraits projetés ont
suscité la curiosité des spectateurs qui
attendaient la projection du film depuis près de
4 mois, par rapport à l’écriture et au travail de
recherche qui ont conduit à la production du
film. Le scénariste Azzedine Mihoubi a précisé
que le scénario a été écrit sur la base des
témoignages de la famille, des amis et des
compagnons de cellule, dont Saïd Stambouli,
du premier martyr guillotiné "afin d’en assurer
la précision historique tout en axant cette
fiction sur l’individu qui est l’un des héros les
moins connus de la révolution si ce n’est le fait
d’être le premier martyr de la guillotine". 
Pour sa part, Saïd Ould Khelifa a insisté sur le
fait de n’avoir fait l'objet d'"aucune pression" et
que l’équipe assumait toutes "les éventuelles
faiblesses du film". 
Après la projection de quelques extraits du film
reproduisant le procès du martyr ou des
scènes de son séjour carcéral, le réalisateur a
expliqué que cette œuvre "est une fiction faite
pour faire rêver le public sur les bases d’une
recherche historique et non un film
documentaire fait par des historiens". 
Selon les extraits et les propos de l’équipe du
film, le procès d’Ahmed Zabana, un civil
présenté devant un tribunal militaire et jugé
sommairement pour satisfaire la volonté
politique coloniale de l’époque, est
omniprésent dans cette œuvre qui veut mettre
en avant la décision d’exécution des
révolutionnaires algériens par la guillotine.
Celle-ci sévira d'ailleurs 221 fois après
l'exécution d'Ahmed Zabana le 19 juin 1956 à la
prison de Barberousse à Alger. 
Les principaux acteurs, majoritairement issus
du théâtre, dont Imad Benchenni, ont exprimé
leur "frustration" de devoir attendre aussi
longtemps pour pouvoir regarder leur œuvre en
intégralité et sonder la réaction du public. 
Après la projection de la bande annonce lors
du festival de Cannes au mois de mai dernier,
Saïd Ould Khelifa représentera l’Algérie avec
son film Zabana ! lors du 37e Festival du film
international de Toronto du 6 au 16 septembre
prochain.

APS

«Algérie, 50 bulles !» est le slogan choisi par le Festival international de la bande dessinée
d’Alger (Fidba) qui fête sa cinquième année consécutive. Le rendez-vous est donné du 6 au 13
octobre 2012 avec la participation de plusieurs figures internationales. A l’instar de plusieurs

festivals, le Fibda commémore le 50e anniversaire de l’indépendance de l’Algérie avec un riche
programme concocté pour cette 5e édition. 
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JS KABYLIE - 1 BUT INSCRIT, 4 ENCAISSÉS EN 3 MATCHES AMICAUX 

Du pain sur la planche 
CHAMPIONNAT D'AFRIQUE DES

NATIONS DE HANDBALL (U-19 ET U-21)

le stage de la
Hongrie annulé 

Le stage préparatoire prévu en Hongrie
pour les sélections algériennes de
handball des moins de 19 ans et moins
de 21 ans (garçons), en vue des
prochains championnats d'Afrique des
nations des deux catégories en Côte
d'Ivoire, a été annulé, a-t-on appris
dimanche auprès de la Fédération
algérienne de handball (FAHB). Ce
regroupement pré-compétitif a été
annulé pour des "considérations
administratives", précise la même
source. L'équipe nationale des U-19
jouera aux côtés de l'Egypte, de
l'Angola, de la Libye, du Congo, et de la
Guinée, dans une compétition prévue du
20 au 27 août. Les Algériens entameront
le tournoi le 21 face au Congo. Chez les
U-21, dont l'épreuve se disputera du 26
août au 4 septembre, les Verts ont hérité
de l'Egypte, du Maroc, de la Libye, du
Congo, et de la Guinée, cette dernière
qui sera le premier adversaire de
l'Algérie le 28. Les deux premiers de
chaque groupe, dans les deux
catégories, se qualifieront pour la finale,
alors que les deux seconds joueront
pour la 3e place.  "En Côte d'Ivoire, notre
objectif sera de décrocher une place
qui nous permettra de prendre part aux
prochains championnats du monde", a
affirmé à l'APS le directeur des équipes
nationales (DEN), Filali Kourdeloued. 

APS

PAR MOURAD SALHI  

Sur les trois matches disputés au
Maroc, la formation phare de la
Kabylie n’a inscrit qu’un seul but
contre quatre encaissés. L’unique

but, signalons-le, a été marqué par le
défenseur Issad Belkalem. Actuellement
rien ne marche à la JS Kabylie, même la
charnière défensive qui a fait ses preuves la
saison écoulée, a perdu de sa solidité. Le
début du prochain championnat approche à
grand pas, le nouvel entraîneur, l’Italien
Enrico Fabbro, n’a devant lui qu’une ving-
taine de jours pour trouver une solution à
cette situation. Fabbro devra redonner à
son équipe cette solidité et trouver vite les
solutions en attaque, car l’équipe ne peut
plus se contenter de faire de bons matches,
mais de les gagner.  Après un premier test
réussi face à l’une des bonnes formations
marocaine, à savoir le Raja Casablanca,
qui s’est soldé sur un score de parité (1-1),
les coéquipiers de Ali Rial éprouvent
d’énormes difficultés pour trouver le
chemin des filets. Même s’il lui reste
encore un dernier stage, dont le lieu n’a pas
encore été fixé, le club est dans une situa-
tion un peu compliquée. Après trois stages

de préparation, l’entraîneur kabyle doit
faire son bilan avant d’entamer la dernière
ligne droite. « Jusque-là,  mon équipe a
produit un beau football. Je suis désolé
que nous ayons perdu le match dans les
toutes dernières minutes. Mais une chose
est sûre, excepté ce résultat, le groupe a
fait un grand match » a indiqué le premier
responsable de la JS Kabylie. « Notre
domination a atteint 80%, ce qui est pas
mal. La défense était bien en place, là où
Rial, Remache, et Benlamri, ont brillé, en
attaque, nous avons cruellement manqué
de réalisme devant les buts adverses », a
t-il expliqué. Sur le plan physique, le pré-

parateur Mauro devra augmenter la charge
afin d’atteindre la forme adéquate. A moins
d’un mois du coup d’envoi de la Ligue 1,
certains joueurs éprouvent toujours des
difficultés pour terminer les 90 minutes.
Après trois matches amicaux, Enrico
Fabbro commence à avoir une meilleure
idée précise sur le onze qui devra entamer
le championnat face à l’USM Harrach le 8
septembre. Le coach kabyle devra attendre
le dernier stage qui sera ponctué par deux
ou trois matches amicaux avant d’arrêter
définitivement la liste des 14 joueurs com-
pétitifs.   

M .  S .

FOOTBALL LIGUE 1 - MC ALGER

Kamel Kaci Saïd quitte le staff technique 

AHMED BOUBRIT, DIRECTEUR TECHNIQUE NATIONAL D’ATHLÉTISME

« Beaucoup de travail à faire... »

Le directeur technique national d’ath-
létisme Ahmed Boubrit  a indiqué
dimanche qu’un long travail attend la
Fédération algérienne notamment au

niveau de la formation malgré la belle
médaille d’or remportée par Taoufik
Makhloufi  sur 1.500 m aux Jeux
Olympiques de Londres-2012. "Avec
seulement six athlètes engagés aux JO de
Londres,  nous avons réussi à  décrocher
une médaille d’or grâce à Makhloufi, la
première depuis les jeux de Sydney, c’est
une bonne performance.
Je suis très content de cette médaille en

vermeil, mais il y a encore beaucoup de
travail à faire. Il faut garder les pieds sur
terre et baser le travail sur la formation",
a déclaré Ahmed Boubrit à l’APS. "Je suis
satisfait de la réussite de Makhloufi, mais
dire qu’on est arrivé, c’est se mentir. Il
faut être réaliste  et logique dans son
analyse. Il y a un travail de formation qui
est en train de se faire au niveau des
cadets, juniors et espoirs qui sont en train
d’arriver doucement, il faut leur donner du

temps et les moyens", a-t-il expliqué.
Pour le patron de la DTN, le coureur
Makhloufi  sur lequel comptait beaucoup
la fédération algérienne  d’athlétisme pour
monter sur un podium olympique après
12 ans de disette, était au rendez-vous et a
prouvé qu’il faut désormais compter sur
lui. "Pour Makhloufi, on s’attendait à
quelque chose de bien de sa part .
Personnellement, j’ai tout misé sur lui,
vu ses performances cette année et la sta-
bilité de sa préparation, ensuite les résul-
tats enregistrés depuis les Jeux Africains
en passant par le championnat du monde
de Daigu et les championnats d’Afrique à
Porto Novo où il avait été champion sur
800 m. A Londres, Makhloufi a réalisé
une véritable démonstration et a accédé
facilement en finale qu’il a remporté haut
la main", a t-il souligné. Avant le début
des Jeux de Londres, la direction technique
nationale s’était fixée comme objectif de
placer deux ou trois athlètes en finale
olympique parmi les six engagés. Mais
cet objectif n’a pas été atteint, heureuse-

ment qu’il y a eu cette médaille d’or de
Makhloufi qui a sauvé la participation
algérien en athlétisme.  "Je comptais
beaucoup sur Mohamed Belabbas sur
3.000 m steeple, il aurait pu mieux faire
s’il avait bien géré sa course. La même
chose pour le sauteur Issam Nima qui a
échoué à réaliser les minimas pour passer
en finale du triple saut. Mais on ne peut
pas parler de déception compte tenu  du
niveau de la compétition. C’est les JO et
non pas les championnats d’Afrique ou
arabe. Vous avez en face les meilleurs ath-
lètes au monde",  a expliqué Boubrit qui
se penche déjà sur les prochaines
échéances à commencer par les Jeux
méditerranéens en 2013 en Turquie.
"Notre premier  objectif est d’avoir un

groupe homogène et compétitif, capable
de rivaliser avec les meilleurs aux Jeux
Olympiques 2016 à Rio. En attendant, on
va préparer les JM 2013 en Turquie et le
championnat arabe. 
“ Il va y avoir également les champi-
onnats du monde à  Moscou, mais le prin-

cipal objectif de la DTN c’est les JO de
Rio qui reste le plus grand rendez-vous
sportif planétaire ", a-t-il précisé. Enfin,
concernant l’avenir du nouveau champion
olympique du 1.500 m Taoufik 
Makhloufi désormais attendu au tournant,
le directeur technique national estime que
son athlète doit garder la tête sur les
épaules et continuer à travailler durement
pour se maintenir  jusqu’aux JO 2016.
"Il est tenu de travailler encore plus dur
pour se maintenir pour au moins
jusqu’aux Jeux Olympiques de 2016.
Ça sera très difficile avec les champi-
onnats du monde qui arrivent tous les
deux ans. Il y a également les mondiaux
en salle, je ne sais pas si son entraineur
prévoit  sa participation à cette compéti-
tion. Personnellement, je suis serein pour
l’avenir de Makhloufi, pour la simple rai-
son que c’est un bosseur et un gagneur.  
Il l’a prouvé lors des JO 2012 dès le pre-
mier tour qualificatif", a-t-il  dit.

A P S

L'entraîneur adjoint du MC Alger,
Kamel Kaci Saïd, a quitté la barre
technique du club pensionnaire de la
Ligue ''une'' algérienne de football à

moins d'un mois du coup d'envoi du
championnat, a t-on appris lundi auprès
d'une source responsable au sein de la
direction du Mouloudia. Kaci Saïd n'a
d'ailleurs pas pris part à la séance d'en-
traînement de dimanche soir, préférant
jeter l'éponge en raison de ses "rapports
tendus" avec l'entraîneur en chef, le
Français Patrick Leiwing, apprend-on de
même source. 
L'ancien attaquant international avait
rejoint le Doyen, où il avait fait par le
passé, un passage d'une saison en tant que
joueur, au début de juillet dernier. Il avait

dirigé la première semaine du stage de son
équipe en Pologne, avant l'arrivée de
Leiwing. La direction du MCA envisage
de faire appel à un autre technicien pour
assister son entraîneur en chef dans sa
mission, avant le départ de l'équipe pour la
Tunisie où elle effectuera un deuxième
stage d'intersaison à Hammam Bourguiba,
à partir du 25 août. Les protégés de
Leiwing en découdront lundi soir en match
amical avec le WA Rouiba (Div. amateur)
sur le terrain de ce dernier. Il s'agit du
deuxième test des coéquipiers du capitaine
Réda Babouche depuis leur retour de leur
regroupement de Pologne, après avoir
remporté le premier sur le terrain du
Paradou AC (Div. amateur) sur le score de
1- 0. A P S

Pour leur troisième match amical au Maroc, les Canaris du Djurdjura ont essuyé leur deuxième
défaite face à l’Olympique de Khouribga (2-0). Une contre-performance qui confirme, encore une

fois, l’inefficacité de la JS Kabylie devant les filets.
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P a g e  a n i m é e  p a r  A l i  Z i d a n e

Sodi Automotive, représentant officiel de la marque
Fiat en Algérie, met le paquet sur la Punto 2012 en
offrant aux futurs acquéreurs une remise sensation-
nelle de 100.000 DA sur un lot de 400 véhicules.
A 1.197.000 DA TTC, taxe véhicule neuf incluse, la
version «Easy» bénéficie d’une motorisation
essence 1.4 77 ch avec pour principaux équipements
de série : ABS, Airbags conducteur et passager, con-
damnation centralisée à distance, climatisation,
lève-vitres avant électriques, rétroviseurs élec-
triques, radio CD MP3… 
La version «Lounge», quant à elle, au prix de
1.417.000 DA, offre un nouveau design intérieur et
encore plus d’équipements de confort et de sécurité,
à savoir quatre airbags latéraux rideaux, climatisa-
tion régulée bizone, lève-vitres avant-arrière élec-
triques, Blue & me, tableau de bord et sellerie fini-
tion haut de gamme tissue, jantes en alliage 16
pouces et bien plus encore.
Avec plus de 8 millions d’exemplaires écoulés de
par le monde, 3 générations et près de 20 ans de car-
rière, la Punto est une voiture que l’on peut qualifier
de «bankable». Née en 2005 sous le nom de Grande
Punto, la génération actuelle propose quelques mod-
ifications esthétiques à l’avant et à l’arrière et fait
mouche dans le cœur des citadins. C’est d’autant
plus facile quand on a une gueule d’amour et des faux
airs de Maserati.

SODI AUTOMOTIVE

PROMO 
SUR LA PUNTO 2012

U n monospace compact, plus
bas et plus élégant, promet-
tant style, espace et pratic-

ité ; il s’agit du tout nouveau
monospace compact Kia Carens
qui fera sa première apparition
mondiale au Salon de l'automobile
de Paris le 27 septembre
prochain.
Avec un tout nouveau design élé-
gant de la cabine, un empattement
plus important, de plus grandes
roues (18 pouces), un espace pour
tronc réduit et un tout nouveau
décor de l’espace intérieur, le tout
nouveau Kia Carens a été conçu en
se basant sur le thème «espace
interactif». Le nouveau Carens
combinera look sportif avec
espace fonctionnel et côté émo-

tionnel, devenu un élément essen-
tiel dans tous les produits Kia,
marquant de leur emprunte le
monde automobile de par les nou-
velles technologies embarquées.
La conférence de presse que tien-

dra Kia au Salon international de
l’automobile de Paris aura lieu le

27 septembre prochain à 17h30.
Le tout nouveau Carens sera
exposé durant toute la durée de ce
Salon et cela jusqu’au 14 octobre.
Le nouveau modèle sera commer-
cialisé dans plusieurs marchés
dans le monde à partir de la fin de
l’année courante.

LES JOURNÉES PORTES OUVERTES SCANIA

L'offensive se poursuit
Pour faire découvrir davantage les poids lourds au label Scania, Saida Scania organise, jusqu’au

20 septembre 2012, sur son site de Dar El-Beïda à Alger, 2 mois de portes ouvertes et essai
véhicule, indique la responsable de communication et marketing du concessionnaire Saida.

L’ opération portes ouvertes
Scania s’inscrit dans la
stratégie de redéploiement et de

développement de la marque suédoise
qui affiche un retour en force sur le
marché algérien des véhicules poids
lourds depuis son ouverture en août
2010, totalisant la vente de près de
300 unités.
Pendant toute la durée de l’évènement,
l’équipe Saida Scania Algérie propose,
à cette occasion, à sa clientèle des
«offres promotionnelles» sur toute la
gamme allant du porteur au tracteur.
Ces offres se déclinent sous la forme
de deux packs offerts lors de l’acquisi-
tion de l’un de nos véhicules.

Le pack entreret ien :
• 2 années ou 200.000 km d’entretien
offerts
• Garantie 2 ans kilométrage illimité

Le pack Opticruise + Retarder :
• Opticruise (boîte auto full automatic)
offerte.
Cette dernière est entièrement automa-
tisée, dont les changements de rapport
sont adaptés au style de conduite, à la
charge et à la pente de la route permet-
tant de maintenir la vitesse jusqu’en
haut de la côte sans pénaliser la con-
sommation de carburant
• Retarder sur boîte offert
Il permet un contrôle ultra précis et sans

effort de la vitesse en descente, facile à
gérer avec la pédale de frein ou le levier
sur la colonne de direction induisant
ainsi un gain de temps et d’argent en
maintenant la vitesse moyenne au plus
haut et l’usure des freins au plus bas.
• Garantie 2 ans kilométrage illimité
L’accent sera également mis sur le serv-
ice  «Scania Assistance», qui assure un
dépannage sur toute l’Algérie 24/24,
7/7 sur toute l’année. Ce service est
accessible à tout possesseur de véhicule
industriel, aucun frais d’abonnement
n’est demandé ; il suffit d’appeler le 07
80 80 24 24 et un expert technique qui
connaît votre Scania vous prendra en
charge.

SALON INTERNATIONAL DE L’AUTOMOBILE DE PARIS

Le tout nouveau Kia Carens
au rendez-vous

ALPINE
Renault pourrait s'allier à Caterham

pour relancer Alpine
Serpent de mer depuis plusieurs
années, la relance de la griffe Alpine
chez Renault fait couler beaucoup
d'encre. Depuis la présentation en
mai 2012 du concept Alpine A110-
50, les rumeurs vont bon train et
plusieurs détails montrent que le
retour d'Alpine est en bonne voie
pour le constructeur au Losange, lit-
on sur le site spécialisé
Webcarnews. Mais plusieurs fac-
teurs techniques laissent penser que
Renault ne pourrait ressortir des
tiroirs Alpine que si elle bénéficiait
de l'appui d'un partenaire. La rumeur
Caterham refait, donc, son appari-
tion après que Nissan et Daimler
aient visiblement décliné l'invita-
tion. Caterham, le constructeur bri-
tannique, n'est pas étranger à
Renault puisqu'elle possède une
écurie en F1, écurie motorisée par…

Renault. Selon le quotidien sportif
l'Equipe, Tony Fernandes, patron de
Caterham, se serait rendu en France
récemment pour évoquer la possi-
bilité d'un retour d'Alpine sur le
marché en partenariat avec les deux
constructeurs. Mais rien n'a filtré de
cette réunion, laissant encore le
champ aux supputations les plus
improbables.

NOUVEAU NISSAN PATHFINDER

Les photos officielles dévoilées
Les photos officielles du modèle de série du
Nissan Pathfinder viennent tout juste d’être
dévoilées. Le concept-car présenté au dernier
Salon de Detroit n’avait de concept que le
nom. Il s’agissait de la version définitive du
nouveau Nissan Pathfinder.  La tendance se
confirme : pour sa nouvelle génération, le

Pathfinder quitte le monde des tout-terrains
pour celui des tout-chemins. Sa philosophie :
offrir sept places et quatre roues motrices, à
l’image des Toyota Venza et autre Ford Flex
avec qui il compte croiser le fer sur le marché
américain. Très classique dans son aspect, le
nouveau Pathfinder l’est également d’un point

de vue technique. Il se montre, en effet, très
proche du Murano, adoptant comme lui une
structure monocoque et un V6 essence 3.5
accolé à une transmission à variation contin-
ue. Dans le détail, l’examen montre également
des aspects bien connus. On note ainsi une
console centrale reprenant nombre d’éléments

issus du Murano ou des modèles Infiniti. Seule
réelle nouveauté : une banquette centrale dont
l’assise peut se replier en portefeuille, comme
sur la première génération d’Opel Zafira. Très
américain dans l’âme, ce nouveau Pathfinder
ne devrait pas, sauf surprise, poser les roues
sur le sol européen.
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Un vieux chocolat
à la sauce... maya

Pour la première fois, un usage du chocolat en tant que
sauce à l'époque des Mayas a été mis en évidence,

grâce à la découverte de fragments d'assiette datant
de 2.500 ans.

D E S  I N V E N T I O N S

D es archéologues ont trouvé les traces
d'un chocolat vieux de 2.500 ans sur
une assiette de la péninsule du

Yucatan, au sud-est du Mexique. Or, c'est
la toute première fois qu'un résidu de
chocolat aussi ancien est découvert dans
un plat plutôt que dans une tasse. Cela
montrerait donc que le chocolat pouvait à
cette époque non seulement servir de bois-
son comme on le savait déjà, mais égale-
ment de sauce.
En effet, les experts ont longtemps pensé
que les fèves et cosses de cacao étaient
utilisées dans les cultures pré-hispaniques
en tant que breuvage pour les élites. Cette
boisson aurait été réalisée en écrasant les
fèves, puis en mélangeant avec des liq-
uides ou en fermentant la pulpe entourant
les fèves dans les cosses. La découverte,
annoncée cette semaine par le National
Institute of Anthropology and History de
Mexico, étend donc les savoirs que l'on
possédait de l'usage du chocolat dans l'an-
cien Mexique.
Des traces de substances chimiques consid-
érées comme des "marqueurs" du chocolat
ont été retrouvées sur des fragments d'assi-
ettes découverts sur le site archéologique
de Paso del Macho à Yucatan en 2001. La
trouvaille suggère ainsi qu'il y existerait
d'anciennes racines aux mets traditionnels
mangés de nos jours au Mexique, comme

la sauce à base de chocolat, souvent servie
avec les plats. "C'est la première fois que
cela a été trouvé sur un plat utilisé pour
servir de la nourriture", confirme l'archéo-
logue Tomas Gallareta.

Pas les plus vieilles traces
de chocolat trouvées

au Mexique
Les fragments ont été analysés par des
experts du Millsaps College de Jackson
dans le Mississippi. Les tests ont révélé
un "ratio de composés à base de théo-
bromine et de caféine qui fournissent une
indication très forte d'usage de cacao",
selon l'université.
John Henderson, professeur d'anthropolo-
gie à la Cornell University, qui n'a pas
participé à l'étude mais est expert du
chocolat ancien, déclare ainsi : "Ce sont
certainement des résultats intéressants
[mais] la présence des résidus de cacao sur
les assiettes est encore plus intéressante...
la chose importante est que c'était sur un
récipient plat de service, et ainsi présenté
ou servi d'une autre manière qu'en
breuvage. Je pense que la déduction que le
cacao était utilisé dans une sauce est prob-
ablement correcte, mais je peux imaginer
d'autres possibilités", telle "l'addition à
une boisson (à base de cacao ou autre), le
condiment ou la garniture".

Les fragments d'assiettes datent d'environ
500 ans avant J.-C. et ont donc aux alen-
tours de 2.500 ans. Aussi, ce ne sont pas
les plus vieilles traces de chocolat trou-
vées à Mexico puisque les plus anciennes
ont 3.500 ans. Elles ont été découvertes
sur des récipients à boisson dans des exca-
vations des sites de la culture Olmec, à

l'ouest du Yucatan, et d'autres sites au sud,
à Chiapas. Néanmoins, la nouvelle décou-
verte étend les racines de la cuisine mexi-
caine et de l'importance du chocolat
autrement qu'en breuvage un peu plus loin
dans le passé.

D es chercheurs australiens et britan-
niques auraient trouvé pourquoi les
femelles vivent plus longtemps que

les mâles de la même espèce.
L'explication résiderait dans les mutations
de l'ADN mitochondrial qui affecteraient
uniquement les mâles. L'étude, parue dans
Current Biology, a été réalisée sur des
mouches mais donnerait également des
indices sur la longévité humaine.
Les femelles vivent plus longtemps que
les mâles, c'est un fait. Leur espérance de
vie est plus longue (6 ans de plus chez les
humains) et les bébés féminins ont plus de
chance de survie que leurs pairs masculins.
Or, l'explication de cette différence éton-
nante et mystérieuse aurait peut-être été
trouvée. C'est du moins ce qu'indique une
étude publiée dans la revue Current
Biology. Des chercheurs de la Monash
University de Melbourne en Australie et de
la University of Lancaster anglaise vien-
nent en effet de découvrir une cause géné-

tique à la longévité des femmes. Ce serait
grâce à l'ADN des mitochondries, des
organites contenus dans les cellules, que
les femelles vivraient plus longtemps.
C'est ce qu'une expérience sur des
drosophiles aurait montré aux scien-
tifiques australiens. Comme ils l'ex-
pliquent, de nombreuses mutations géné-
tiques auraient une influence très forte sur
le vieillissement des mâles et pas du tout
chez les femelles. Jusqu'à maintenant, on
justifiait fréquemment la vie plus courte
des hommes par leurs comportements plus
risqués. L'hormone mâle, la testostérone,
était alors accusée de pervertir la santé de
l'homme alors que l'hormone femelle,
l'oestrogène, était considérée comme pro-
tectrice.
Pour réaliser leur expérience, les
chercheurs ont réussi à produire des
mouches portant le même patrimoine
génétique nucléaire, avec seulement un
chromosome sexuel de plus pour les

femelles et des ADN mitochondriaux issus
de treize populations de drosophiles dif-
férentes. La durée de vie de chacune de ces
souches a ensuite été relevée.
Les biologistes ont alors constaté que l'e-
spérance de vie et la vitesse de vieillisse-
ment des mâles variaient fortement en
fonction de leur patrimoine mitochondrial,
ce qui n'était pas le cas chez les femelles.
Les mutations de l'ADN mitochondrial
joueraient donc un rôle dans la longévité
moindre des mâles.

Un phénomène retrouvé
aussi chez l'humain ?

Si cette importante découverte nous en
apprend plus sur les mécanismes
biologiques impliqués dans l'espérance
de vie, elle suscite aussi plusieurs ques-
tions. En effet, comme le soulignent les
chercheurs, il est étonnant qu'un gène
néfaste pour les mâles mais pas pour les

femelles aient pu subsister jusqu'ici alors
que l'évolution a plutôt tendance à sélec-
tionner les meilleurs gènes pour l'espèce
entière. 
De plus, comment se fait-il que ces
mutations mitochondriales modifient
ainsi la vitesse de vieillissement des
mâles et non des femelles ? Ces dernières
bénéficieraient-elles d'une protection par-
ticulière ?
Le point le plus intéressant reste toute-
fois la possibilité ou non d'étendre cette
découverte : autrement dit, ce mécanisme
pourrait-il aussi être responsable de la
différence de longévité observée chez
l'humain ? Aujourd'hui, les chercheurs
suggèrent que ceci est très probable
puisque l'ADN mitochondrial des
humains se transmet de la manière que
celui des drosophiles et de toutes les
espèces animales. Cependant, des
recherches supplémentaires sont néces-
saires avant de pouvoir l'attester.

BALANCE À PLATEAUX
Inventeur : Gilles Personne de Roberval  Date : 1670 Lieu : France

Pourquoi les femelles vivent plus longtemps que les mâles

La balance à plateaux découverts et à fléaux composés est inventée en
1670 par Roberval. Ses idées sur la mécanique sont reprises par Newton.
Il définit précisément le mot « force », démontre la règle de composition
des forces, et corrige la définition de la notion de centre de gravité.
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Pas de vacances pour Lea
Michele ! L'héroïne de Glee a
passé la journée d'hier à
New York, sur le tournage
de la série musicale à suc-
cès qui l'a révélée au
grand public.
Elle multiplie les
tenues sexy mettant
en valeur ses jolies
gambettes, ainsi
que les
scènes de
chant et
de danse,
dont elle
partage
la
vedette
avec
Dean
Geyer.

ppééttiillllaannttee ssuurr
llee ttoouurrnnaaggee ddee GGlleeee

Lea
Michele

llee rreettoouurr
ddee vvaaccaanncceess !!
Depuis son retour de
vacances , Katy Perry fait
beaucoup parler d'elle. La
brunette attire tous les
regards et notamment les
paparazzis qui s’empressent
de la photographier. Samedi
11 août, à Los Angeles à la
sortie d’une séance de cinéma
elle a signé quelques
autographes, avant de
grimper dans sa voiture et de
sourire aux photographes,
avant de leur faire... un
doigt d'honneur !

Katy Perry
Beyoncé

ssoobbrree ppoouurr ll''OOnnuu
Beyoncé, vendredi soir pour
le tournage d’un show qui
sera diffusé lors de la
Journée mondiale de l’aide
humanitaire, a transfiguré

la salle de l’assemblée
générale de l’Onu. Sur une

scène improvisée, la chanteuse
r’n’b a débarqué pour chanter
I Was Here. Robe blanche à
paillettes et décor sobre,
l’ambiance correspondait plus
à un plateau télé qu’à une

salle de réunion avec
toutes les huiles corre-
spondantes.
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Horaires des prières pour Alger
et ses environs

PORT D’ORAN 

Trente personnes devant le pôle
pénal pour escroquerie 

Trente personnes ont été présentées
dimanche devant la première chambre du
pôle pénal d’Oran dans une affaire liée à
une escroquerie dans le port sur laquelle
une brigade d’investigations du groupe-
ment de wilaya des Douanes algériennes a
enquêté. 
Le procureur de la République près la pre-
mière chambre du pôle pénal a auditionné
les impliqués dans cette affaire dont les
enquêtes ont conduit à la découverte d’un
trou financier de plus de 200 millions de
dinars au niveau de la caisse de la recette
des Douanes au port d'Oran, ont confirmé
les services de la Gendarmerie nationale.
L'audition se poursuit avec 25 agents de
transit du port d'Oran, un opérateur
économique et quatre agents de la recette
principale des Douanes, a ajouté la même
source. 
Les investigations de la brigade des
enquêtes d’Oran ont conclu, après adoption
de l’expertise de l'audit économique et fin-
ancier et enquête dans les transactions
approuvées dans le dédouanement des
marchandises importées, que la valeur des
taxes de dédouanement fiscal qui n'ont pas
été perçus est de plus de 200 millions de
dinars, que les agents de transit n'ont pas

payé avec la complicité de quatre agents de
la caisse des Douanes. 
Il s'avère que les obligations et les droits
et devoirs des déclarations douanières de
plusieurs opérations d'importation de
marchandises qui sont entrés par le port
d'Oran comme étant dédouanées au profit
de certains opérateurs économiques ont été
reproduites par la falsification et la contre-
façon, sans le recouvrement d’argent au
niveau de la caisse. Les crimes ont été
adaptés en constitution d’association de
malfaiteurs, l'exonération illégale d'im-
pôts et de taxes qui entrent dans le cadre de
la loi anti-corruption, ainsi que la falsifi-
cation de documents officiels, atteinte aux
systèmes de traitement automatique de
données, dilapidation de deniers publics et
abus de pouvoir.  
Les enquêtes de la brigade d’investiga-
tions, qui ont duré six mois, ont révélé
aussi un trou financier de 12 millions DA
dans les fonds de la recette douanière du
port d’Oran, suite à un détournement de
fonds. Certains agents de transit ont
procédé au remboursement d’une partie de
la valeur financière de cette fuite après
l'ouverture de l'enquête, a souligné la
même source.

La SNTF a annoncé dimanche dans un com-
muniqué le programme de circulation des 
trains de grandes lignes durant les deux jours
de l'Aïd El-Fitr. Pour le premier jour de l'Aid,
la desserte reliant Alger à Oran est prévue à
12h30 (arrivée à 17h 36) et 15h (arrivée à
19h) et celle reliant Oran à Alger est prévue à
12h30 (arrivée à 17h 44) et 15h  (19h).
Le train reliant Alger à Annaba est prévu à

19h40 (arrivée à 5h38), alors que celui
d'Annaba-Alger est programmé pour 19h20
(arrivée à 5h 44).Pour la desserte Oran-
Bechar, le départ est prévu à 20h  (arrivée à
5h ), et celle reliant Béchar à Oran à 20h 35
(arrivé 5h32). 

Concernant le 2e jour de l'Aïd, la desserte
Alger-Oran est prévue à 6h25 (arrivée à 11h
30) et 12h30 (17h 30) et celle d'Oran-Alger
est à 6 h25 (11h 20) et 12h30 (17h 45) .Par
ailleurs, les horaires de départ de la desserte
Alger-Constantine et Alger-Annaba, sont
programmés respectivement à 7h 25 et à 19h
40 à la gare d'Alger (arrivée à 14h30 à
Constantine et 5h 38 à d'Annaba) et à 6h40 à
la gare de Constantine (arrivée à 13h15) et
19h 20 à la gare d'Annaba (arrivée 5h45 à
Alger) Pour plus d'informations, la SNTF
invite sa clientèle à se rapprocher de ses
agents des gares ou bien de consulter son site
web ("http://www.sntf.dz" www.sntf.dz).

SOCIÉTÉ NATIONALE DES TRANSPORTS FERROVIAIRES

Programme spécial pour la circulation 
des trains durant l’Aïd

KHALED ET BAAZIZ Y CHANTENT MAZAL WAKFIN AUX CÔTÉS DE WARDA

Vidéo-clip de Nedjma en hommage
à la diva Warda El Djazaïria 

Dans la continuité de sa campagne
“Mazal Wakfin” à l’occasion du
Cinquantième anniversaire de
l’indépendance de l’Algérie, Nedjma

lance un nouveau vidéo-clip en hommage à la
diva algérienne de la chanson arabe, la
regrettée Warda El Djazaïria. Présenté en
avant-première le lundi 6 août 2012, lors
d’une soirée en l’honneur des journalistes, ce
vidéo-clip est un hommage posthume rendu
par deux grandes stars de la chanson, Khaled
et Baaziz en mémoire de la grande chanteuse
qui a tiré sa révérence en mars dernier. Sur des
images du premier spot télévisé et d’autres
séquences inédites prises durant le tournage
avec la regrettée Warda El Djazaïria, Khaled
et Baaziz chantent Nhabek Ya Bladi… Mazal
Wakfin. Des paroles patriotiques et des
images émouvantes de la défunte chantant
Mazal Wakfin, entourée d’une foule
d’Algériens et d’Algériennes de toutes les
générations, parsemée de drapeaux vert,
blanc, rouge. Al’occasion du lancement de ce
nouveau vidéo-clip en hommage à la regret-
tée Warda El Djazaïria, son fils Ryad a déclaré
: «Je remercie Khaled, Baaziz et Nedjma pour
cet hommage émouvant à ma défunte mère.
Ce clip perpétuera sa mémoire et rappellera

l’amour qu’elle vouait à sa patrie l’Algérie.»
Pour sa part le chanteur Khaled a dit : « J’ai
été très honoré de participer à cet hommage à
la regrettée Warda el Djazaïria, Allah
Yerhamha. La défunte demeure pour moi un
symbole de bonté et d’humilité. »
De son côté, Baaziz a affirmé : «Je suis très
ravi de rendre cet hommage posthume à la
regrettée Warda El Djazaïria, Allah Yarhamha
avec qui j’ai eu l’immense chance de colla-
borer. Ce spot est un hommage à une grande
dame qui portait l’Algérie et les Algériens
dans son cœur. » A propos de ce nouveau
vidéo-clip, le directeur général de Nedjma,
Joseph Ged a déclaré : « Nedjma est honorée
de réunir deux grands artistes de la chanson
algérienne, Baaziz et Khaled,  pour rendre
hommage à la Diva Warda El Djazaïria dont la
disparition nous a tous bouleversée. Ce clip
est une façon pour Nedjma d’honorer la
mémoire de la défunte, Allah Yerhamha dont
le  souvenir restera à jamais gravé dans nos
mémoires.» Ce vidéo-clip en hommage à la
Diva sera diffusé à partir d’aujourd’hui
dimanche 12 août, sur les chaines de télévi-
sion nationales et internationales, à la
Radio ainsi que sur les pages officielles de
Nedjma sur Facebook et YouTube.

BARIKA (BATNA)     

Un fourgon volé récupéré et trois 
assaillants arrêtés
Suite à la diffusion de  recherches par la sûreté de daïra de Barika pour le vol d’un fourgon   à
Barika, les gendarmes de la brigade territoriale d’Ouled Ammar ont récupéré le fourgon volé
et interpellé ses trois (03) occupants dont un porteur d’un couteau, sur le chemin communal
de la commune de Barika.
MECHROBA (SOUK AHRAS)

Arrêté en flagrant délit pour vol de 3 bovins
Les gendarmes de la brigade de Mechroha, en patrouille au lieu dit Fedj, commune de
Mechroha ont interpellé le nommé B. T, 44 ans, en possession de trois (03) bovins, volés de
l'étable d'un agriculteur à Oued Cheham. La brigade de Gendarmerie nationale de Mechroha
a ouvert une enquête.

SOCIÉTÉ DES EAUX ET DE L’ASSAINISSEMENT D’ALGER
Suspension de l'alimentation en eau

dans 4 communes de lundi soir à mardi
L'alimentation en eau potable sera suspendue
du  lundi à 21h à mardi à 11h dans les com-
munes d'El Biar, Hydra, Bir Mourad Rais et
une partie de Ben Aknoun, indique lundi la
Société des eaux et de l'assainissement
d'Alger (SEAAL) dans un communiqué. La
distribution de l'eau potable sera suspendue
suite à des travaux de réparation d'une con-
duite principale de production d'eau potable,
précise la SEEAL, ajoutant que ces travaux

sont localisés au niveau de la rue des frères
Bouadou à Bir Mourad Rais. Un dispositif de
citernes sera mis en place afin d'alimenter en
priorité les établissements publics et hospi-
taliers pour réduire les désagréments pour la
population.
La SEEAL indique mettre tout en œuvre pour

rétablir au plus vite la situation et assurer de
nouveau la continuité de service, assure la
société.

ORAN 

Démantèlement d’un réseau
de trafic de drogue à Oran

La brigade de lutte contre la drogue de la
Sûreté de wilaya d’Oran a démantelé,
dernièrement, un réseau spécialisé dans le
trafic de drogue à Oran, a-t-on appris, hier,
de ce corps de sécurité. 
L’arrestation de trois éléments du réseau,
âgés entre 29 et 53 ans, a permis aussi de
saisir trois kilogrammes de kif traité, a-t-

on affirmé.  Ce réseau a été démantelé avec
l’aide des citoyens qui ont informé 
les services de la Police par le bais du
numéro vert 1548. Par ailleurs, quatre per-
sonnes ont été appréhendés à l’est d’Oran
dans moins d’une semaine, en leur posses-
sion 876 comprimés de psychotropes, a-t-
on indiqué.


